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Les appellations employées dans cette publication et ses listes et la présentation 

des donn®es qui y figurent nôimpliquent de la part de la Commission des thons 

de lôoc®an Indien (CTOI) ou de lôOrganisation des Nations Unies pour 

lôalimentation et lôagriculture (FAO) aucune prise de position quant au statut 

juridique ou de développement des pays, territoires, villes ou zones, ou de leurs 

autorités, ni quant au tracé de leurs frontières ou limites. 

Ce document est couvert par le droit dôauteur. Le droit de citation est accord® 

dans un contexte dô®tudes, de recherche, dôinformations par la presse, de 

critique ou de revue. Des passages, tableaux ou diagrammes peuvent être 

utilisés dans ce contexte tant que la source est citée. De larges extraits de ce 

document ne peuvent °tre reproduits sans lôaccord ®crit pr®alable du Secr®taire 

exécutif de la CTOI. 

La Commission des thons de lôoc®an Indien a pr®par® et compil® avec soin les 

informations et données présentées dans ce document. Néanmoins, la 

Commission des thons de lôoc®an Indien, ses employ®s et ses conseillers ne 

peuvent être tenus responsables de toute perte, dommage, blessure, dépense 

caus®s ¨ une personne en cons®quence de la consultation ou de lôutilisation des 

informations et données présentées dans cette publication, dans les limites de 

la loi. 

 

Coordonnées :  

Indian Ocean Tuna Commission 

Le Chantier Mall 

PO Box 1011 

Victoria, Mahé, Seychelles 

 Tél. : +248 4225 494 

 Fax : +248 4224 364 

 Courriel : secretariat@iotc.org 

 Site Internet : http://www.iotc.org 
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ACRONYMES 

 

ACAP  Accord sur la conservation des albatros et des pétrels 

ACNP  Avis de commerce non préjudiciable  

actuel  Période/durée actuelle, c.-à-d. Factuel représente la mortalité par pêche pour l'année d'évaluation en cours. 

BSH  Peau bleue 

CCD-UE Cadre de lôUnion europ®enne pour la collecte des donn®es 

CITES  Convention sur le commerce international des espèces menac®es dôextinction 

CPC  Parties contractantes et parties coopérantes non-contractantes 

CS  Comité scientifique de la CTOI 

CTOI  Commission des thons de lôoc®an Indien 

DCP  Dispositif de concentration de poissons 

ERE  Évaluation des risques écologiques 

F  Mortalité par pêche ; F2015 correspond à la mortalité par pêche estimée pour l'année 2015 

FAO  Organisation des Nations-Unies pour lôalimentation et lôagriculture 

FPME  Mortalité par pêche à la PME 

FPR  Fonds de participation aux réunions 

GAM  Modèle additif généralisé 

GLM  Modèle linéaire généralisé 

GTCDS  Groupe de travail de la CTOI sur la collecte des données et les statistiques 

GTEPA  Groupe de travail de la CTOI sur les écosystèmes et les prises accessoires 

INN  Pêche illégale, non réglementée et non déclarée 

IOSEA M®morandum dôentente sur la conservation et la gestion des tortues marines et de leurs habitats de   

lôoc®an Indien et de lôAsie du sud-est 

IO-ShYP Plan pluriannuel pour les requins de l'océan Indien 

LL  Palangre 

LSTLV  Grand palangrier thonier 

MCG  Mesures de conservation et de gestion (de la CTOI ; Résolutions et Recommandations) 

ME  Mémorandum d'entente 

n.a.  Non applicable 

NHEF  Nombre d'hameçons entre flotteurs 

NOAA  Administration nationale des océans et de l'atmosphère 

OI  Océan Indien 

ONG  Organisation non-gouvernementale 

ONU  Organisation des Nations Unies 

PAI  Plan d'action international 

PAN  Plan d'action national 

PAUE  Prises accessoires par unité d'effort 

PME  Production maximale équilibrée 

PRO  Programme r®gional dôobservateurs 

PSA  Analyse productivité-sensibilité 

PUE  Prises par unité d'effort 

SB  Biomasse féconde (parfois exprimée SSB) 

SBPME  Biomasse féconde du stock qui produit une PME 

Taïwan,Chine Taïwan, province de Chine 

UE  Union européenne 

ZEE   Zone économique exclusive 

ZHJN  Zones ne relevant pas dôune juridiction nationale 

 

DEFINITIONS -CLES 

Prises accessoires Toutes les esp¯ces autres que les 16 esp¯ces list®es dans lôAnnexe B de lôAccord portant cr®ation de la 

CTOI, pêchées par ou interagissant avec les pêcheries ciblant les thons et espèces apparentées dans la 

zone de compétence de la CTOI. 

Rejets Toute espèce, sous mandat de la CTOI ou pêchée accessoirement, qui n'est pas conserve à bord en vue 

de sa vente ou de sa consommation. 

Grands filets dérivants Filets maillants ou autres filets ou combinaison de filets mesurant plus de 2,5 kilomètres de long et 

servant à empêtrer, piéger ou emmêler les poissons en dérivant à la surface de, ou dans, la colonne d'eau. 
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STANDARDISATION DE LA  TERMINOLOGIE UTILISE E DANS LES RAPPORTS DES GROUPES DE 

TRAVAIL ET DU COMITE SCIENTIFIQUE D E LA CTOI  
 

CS16.07 (paragr. 23) Le CS a ADOPTÉ la terminologie pour les rapports telle que pr®sent®e dans lôAnnexe IV et 

RECOMMANDÉ que la Commission envisage dôadopter cette terminologie standardisée pour les rapports de la CTOI, 

afin dôam®liorer plus avant la clart® de lôinformation partag®e par (et entre) ses organes subsidiaires. 

 

COMMENT INTERPRETER L A TERMINOLOGIE CONTE NUE DANS CE RAPPORT ? 

Niveau 1 :  Depuis un organe subsidiaire de la Commission vers le niveau supérieur de la structure de celle-ci : 

RECOMMANDÉ, RECOMMANDATION  : Toute conclusion ou demande d'action à réaliser émanant d'un 

organe subsidiaire de la Commission (Comité ou groupe de travail), devant être officiellement présentée au 

niveau supérieur de sa structure pour étude/adoption (p. ex. d'un groupe de travail vers le Comité scientifique 

; d'un Comité vers la Commission). Le but recherché est que l'organe supérieur envisage d'adopter l'action 

recommandée dans le cadre de son mandat, si l'organe subsidiaire ne possède pas déjà le mandat requis. Dans 

l'idéal, cette tâche devrait être spécifique et inclure un délai de réalisation. 

 

Niveau 2 :  Depuis un organe subsidiaire de la Commission vers une CPC donnée, le Secrétariat de la CTOI, ou 

tout autre organe (excepté la Commission) afin qu'il/elle entreprenne la tâche spécifiée : 

DEMANDÉ : Ce terme ne devrait être employé par un organe subsidiaire de la Commission que s'il ne 

souhaite pas que cette requête soit officiellement adoptée/approuvée par le niveau supérieur de la structure de 

la Commission.  Par exemple, si un Comité cherche à obtenir des informations supplémentaires de la part 

d'une CPC sur un sujet particulier, mais qu'il ne souhaite pas formaliser cette requête au-delà de son propre 

mandat, il peut demander qu'une action donnée soit réalisée. Dans l'idéal, cette tâche devrait être spécifique 

et inclure un délai de réalisation. 

 

Niveau 3 :  Termes génériques à employer dans un but de cohérence : 

CONVENU : Tout point de discussion d'une réunion que l'organe de la CTOI considère comme étant une 

ligne de conduite consensuelle dans le cadre de son mandat, et qui n'a pas déjà été traité aux niveaux 1 ou 2 

ci-dessus ; ou bien accord général entre les délégations/participants de la réunion ne nécessitant pas d'être 

étudié/adopté par le niveau supérieur de la structure de la Commission. 

NOTÉ/NOTANT  : Tout point de discussion d'une réunion que l'organe de la CTOI considère comme étant 

suffisamment important pour être consigné dans un rapport de réunion, pour référence. 

 

Tout autre terme : Tout autre terme pourra être utilisé en sus des termes de niveau 3 afin de souligner, pour le lecteur, 

l'importance du paragraphe concerné du rapport. Toutefois, les autres termes sont utilisés dans un but 

explicatif/informatif uniquement et n'ont pas de classement plus élevé que le niveau 3 dans la hiérarchie terminologique 

du rapport, décrite ci-dessus (p. ex. : CONSIDÉRÉ ; INCITÉ  ; RECONNU). 
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RESUME EXECUTIF  

 

La 13e session du Groupe de travail sur les écosystèmes et les prises accessoires (GTEPA) de la Commission des thons 

de lôoc®an Indien (CTOI) sôest tenue ¨ Saint-Sébastien, en Espagne, du 4 au 8 septembre 2017. Au total, 39 participants 

(34 en 2016, 37 en 2015) ont assisté à la session. La liste des participants est fournie en Annexe I. Le président, Dr Rui 

Coelho, de l'IPMA, UE-Portugal, a souhaité la bienvenue aux participants et a officiellement ouvert la 13e session du 

Groupe de travail de la CTOI sur les écosystèmes et les prises accessoires (GTEPA13). Le président a également 

souhaité la bienvenue à l'expert invité de la réunion, Dr Felipe Carvalho (NOAA) et au consultant en évaluations de 

stock, Dr Joel Rice. 

Évaluation des mesures d'atténuation des prises de requins océaniques contenues dans la Résolution 13/06 

Le GTEPA a PRIS NOTE du problème de conformité persistant chez les CPC qui déclarent des prises nominales de 

requins océaniques et a RECOMMANDÉ  au Comité scientifique de demander au Comit® d'application dôexaminer 

ces prises déclarées de manière plus approfondie et de rendre compte de ses conclusions à la Commission (paragr. 4).  

Guides dôidentification des hame­ons de la palangre 

NOTANT  la confusion continuelle dans la terminologie des divers types d'hameçons utilisés dans les pêcheries sous 

mandat de la CTOI (par ex. hameçon thonier vs. hameçon en J ; définition d'un hameçon circulaire), le GTEPA a 

RENOUVELÉ  ses précédentes RECOMMANDATIONS  (2013, 2014 et 2016) ainsi que la RECOMMANDATION  

du CS19 (CS19.16, paragr. 55 de IOTC-2016-SC19-R) à la Commission, demandant d'allouer des fonds dans le budget 

2018 de la CTOI pour élaborer un guide d'identification des hameçons et engins de pêche pélagiques utilisés dans les 

pêcheries sous mandat de la CTOI (paragr. 24).  

Examen des statistiques disponibles sur les écosystèmes et les espèces de prises accessoires 

NOTANT  que les informations requises sur les rejets sont fortement agrégées, le GTEPA a RECOMMANDÉ  de 

mettre ¨ jour le formulaire de d®claration des rejets (Formulaire 1DI) afin dôy inclure les renseignements sur la saison 

(mois) et le lieu (5 x 5 ou 1 x 1), dans un format similaire à celui des formulaires de déclaration des données sur les 

prises et effort (paragr. 28).  

Projets pilotes de la Résolution 16/04 

NOTANT  le nombre croissant de CPC qui soumettent désormais leurs données d'observateurs sous forme électronique, 

le GTEPA a RECOMMANDÉ  que la prochaine r®vision de la R®solution 11/04 envisage dôinclure lôobligation que 

toutes les donn®es dôobservateurs soient soumises dans un format ®lectroniquement lisible (y compris les donn®es 

historiques) (paragr. 36). 

Matériaux biodégradables dans la construction des DCP 

Le GTEPA a DISCUTÉ de certains problèmes que la réalisation de ces études posent, étant donné la limitation du 

nombre de DCP actifs par senneur dans l'océan Indien. Par exemple, la limite du nombre de DCP actifs en mer dans 

lôoc®an Indien entrave le d®ploiement de BIODCP de conception exp®rimentale et nôincite pas les flottilles ¨ les 

d®ployer car ils pourraient sôav®rer peu fructueux pour la p°che. Côest pourquoi le GTEPA a RECOMMANDÉ  à la 

Commission dôenvisager dôallouer des fonds sp®cifiques pour le déploiement  de DCP expérimentaux destinés à la 

collecte de données scientifiques, fonds qui seraient versés aux navires volontaires pour participer aux essais sur les 

DCP biodégradables, dans le cadre de protocoles expérimentaux examinés et approuvés par le Comité scientifique 

(paragr. 85). 

PUE Étude collaborative des PUE des requins issues de plusieurs flottilles palangri¯res de lôoc®an Indien  

NOTANT  les tendances contradictoires des PUE du peau bleue dérivées des différentes flottilles palangrières de 

lôoc®an Indien, et ÉTANT DONNÉ  le succès de lôanalyse conjointe des donn®es op®rationnelles de prises et effort 

pour résoudre ces contradictions dans dôautres groupes de travail, le GTEPA a RECOMMANDÉ  de lancer une analyse 

conjointe des données opérationnelles de prises et effort de plusieurs flottilles, afin dôapprofondir les m®thodes et de 

fournir des indices dôabondance des requins sous mandat de la CTOI.  Un consultant devrait être engagé pour 

entreprendre cette t©che, pour un budget dôenviron 45 000 EUR (paragr. 130). 

Analyse conjointe des mesures dôatt®nuation des prises de tortues marines 

NOTANT  les conclusions de lôatelier du Pacifique sur lôefficacit® des grands hame­ons circulaires, des poissons osseux 

comme appâts et de la suppression des premier et deuxième hameçons les plus proches des flotteurs pour atténuer les 

interactions avec les tortues marines et leur mortalité dans les pêcheries palangrières du Pacifique, le GTEPA est 

CONVENU qu'il convient dôenvisager dôutiliser ces techniques dôatt®nuation dans les p°cheries de lôoc®an Indien. Ce 
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type dô®tude devrait tenter de tirer des conclusions sur les cons®quences des diverses techniques dôatt®nuation, avant 

tout en mati¯re dôimpact sur les taux de capture des esp¯ces-cibles et des prises accessoires autres que les tortues, en se 

basant dans la mesure du possible sur la disponibilité et la qualité des données. Le GTEPA a donc RECOMMANDÉ  

dô®tudier la possibilit® dôorganiser un atelier similaire dans lôoc®an Indien, sur fonds de la Commission ®ventuellement 

et/ou du Projet Common Oceans sur les thons (ZHJN). Le GTEPA est CONVENU dôinclure cet atelier dans le plan de 

travail du GTEPA et a DEMANDÉ  au pr®sident de travailler avec le Secr®tariat afin dôapprofondir cette id®e et de 

trouver dô®ventuels participants et sources de financement (paragr. 185).  

 

Examen des mesures d'atténuation de la Résolution 12/04 

Le GTEPA a PRIS NOTE du Tableau 10 (Tableau 14 du document technique n° 588 de la FAO Pêches et aquaculture 

intitulé « Bycatch in Longline Fisheries for Tuna and Tuna-like Species:  a global review of status and mitigation 

measures è) et, notant que la r®solution actuelle de la CTOI demande, entre autres, la mise en îuvre de pratiques de 

manipulation indemne, en encourageant lôutilisation de poissons comme app©ts et la d®claration annuelle des 

interactions avec les tortues marines et de leur mortalité, est CONVENU que les CPC devraient, après étude, rendre 

compte du degr® de mise en îuvre de cette r®solution par leurs p°cheries. Le GTEPA a RECOMMANDÉ  que le 

tableau suivant (Tableau 11) soit rempli par les CPC et soumis au Secr®tariat, afin dôexaminer lôefficacit® de la 

Résolution 12/04, comme demandé par la Commission.  Il a été suggéré que ce tableau permettrait de bien synthétiser 

les informations ¨ ®tudier et d®battre par le CS, suite ¨ lôappel ¨ donn®es sur les oiseaux de mer effectu® en 2016  (paragr. 

188). 

Le GTEPA a DEMANDÉ  que les modifications suivantes soient apportées au tableau avant présentation au CS (paragr. 

189) : 

¶ Ajout d'une colonne « nom de lôesp¯ce » 

¶ Utilisation de la spécification spatiale standard (5 par 5 pour la LL et 1 par 1 pour les pêcheries de 

surface) 

¶ Unit®s dôeffort adapt®es aux flottilles LL (hame­ons/filage), PS et GN (cal®es/jours de p°che) 

¶ La date limite de soumission des données devrait être juin 2018. 

 
Tableau 11. Exemple de tableau de demande des donn®es utilis® en 2016 pour lôappel ¨ donn®es sur les oiseaux de mer 

 

 

Révision du programme de travail du GTEPA 2018ï2022 

Le GTEPA a RECOMMANDÉ  au CS d'étudier et d'approuver le programme de travail du GTEPA (2018ï2022), 

fourni en Annexe XIX  (paragr. 234). 

Futur format du GTEPA 

Le GTEPA a NOTÉ que cette approche nôa pas été une réussite, en particulier les années où une évaluation de stock a 

été entreprise, car le grand nombre de documents soumis (~60) ne peut pas être correctement étudié dans le temps 

imparti. Le GTEPA a donc RECOMMANDÉ quô¨ lôavenir, lorsqu'une ®valuation de stock est prévue, la réunion dure 

plus longtemps afin de couvrir plus convenablement le plan de travail, certaines journées étant dédiées exclusivement 

aux travaux dô®valuation de stock (paragr. 215).  
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Légende du code couleur du Tableau 1 Stock surexploité (SBannée/SBPME< 1) Stock non surexploité (SBannée/SBPMEÓ 1) 

Stock sujet à la surpêche (Fannée/FPME> 1)   

Stock non sujet à la surpêche (Fannée/FPMEÒ 1)   

Non évalué / incertain  

Mise à jour : Réunion conjointe des ORGPt sur la gestion écosystémique des pêches (GEP) en 2016 

Le GTEPA a NOTÉ que la formation et le renforcement des compétences constituent la première étape avant de pouvoir 

®laborer des objectifs et des strat®gies de mise en îuvre de la GEP, et a donc RECOMMANDÉ  dôorganiser un atelier 

expliquant les principaux ®l®ments de la GEP afin qu'un plan de mise en îuvre de la GEP dans la zone de comp®tence 

de la CTOI puisse °tre ®labor® dôici 2019 (paragr. 218).  

Élection du président et du vice-président du GTEPA pour le prochain exercice biennal 

Le GTEPA a RECOMMANDÉ  au CS de prendre note des nouveaux président, Dr Sylvain Bonhommeau, et vice-

présidents, Dr Ross Wanless et M. Reza Shahifar, du GTEPA pour le prochain exercice biennal (paragr. 226). 

Examen et adoption du rapport provisoire de la 13e session du Groupe de travail sur les écosystèmes et les prises 

accessoires 

Le GTEPA a RECOMMANDÉ  au Comité scientifique d'étudier le jeu de recommandations consolidées du GTEPA13, 

fourni en Annexe XIX, ainsi que les avis de gestion fournis dans le résumé provisoire d'état de stock de chacune des 

sept espèces de requins, des tortues marines et des oiseaux de mer (paragr. 227) : 

Requins 

o Peau bleue (Prionace glauca) ï Annexe IX 

o Requin océanique (Carcharhinus longimanus) ï Annexe X 

o Requin-marteau halicorne (Sphyrna lewini) ï Annexe XI 

o Requin-taupe bleu (Isurus oxyrinchus) ï Annexe XII 

o Requin soyeux (Carcharhinus falciformis) ï Annexe XIII 

o Requin-renard à gros yeux (Alopias superciliosus) ï Annexe XIV 

o Requin-renard pélagique (Alopias pelagicus) ï Annexe XV 

Autres espèces/groupes 

o Tortues marines ï Annexe XVI 

o Oiseaux de mer ï Annexe XVII 

o Mammifères marins ï Annexe XVIII 

 

 

Un résumé de l'état de stock de quelques espèces de requins les plus fréquemment pêchées en association avec les 

pêcheries sous mandat de la CTOI ciblant les thons et espèces apparentées est fourni dans le Tableau 1. 
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Tableau 1. Résumé de l'état des principales espèces de requins pêchées en association avec les pêcheries sous mandat de la CTOI ciblant les thons et espèces apparentées. 

Stock Indicateurs  Préc.1 2012 2013 2014 2015 2016 2017 Avis à la Commission 

 Requins : Bien quôils ne fassent pas partie des 16 esp¯ces sous mandat direct de la CTOI, les requins sont fr®quemment captur®s en association avec les pêcheries ciblant des espèces sous mandat de la CTOI. 

Certaines flottilles sont réputées cibler activement et simultanément les requins et les espèces sous mandat de la CTOI. A ce titre, les Parties contractantes et les Parties coopérantes non-contractantes de la CTOI 

doivent déclarer les informations les concernant avec le même degré de détail que pour les 16 espèces de la CTOI. Les espèces suivantes constituent les principales espèces capturées par les pêcheries sous mandat de 

la CTOI, mais cette liste nôest pas exhaustive.   

Peau bleue 

Prionace glauca 

Prises déclarées 2015 : 

Prises estimées 2015 :  

Requins non compris ailleurs (nca) 

2015 : 

Prises moyennes déclarées 2011-15 :  

Prises moyennes estimées 2011ï2015 : 

Moy. requins (nca)2 2011ï2015 : 

29 916 t 

54 735 t 

57 906 t 

29 507 t 

54 993 t 

 49 969 t 

     

 

 

M°me si le peau bleue a ®t® ®valu® en 2017 comme nô®tant pas 

surexploité ni sujet à la surpêche, il est probable qu'un maintien 

des prises actuelles aboutisse à une diminution de la biomasse 

et donc que le stock devienne surexploité et sujet à la surpêche 

dans un futur proche (Tableau 3). Si la Commission souhaite 

accroître la probabilité de maintenir la biomasse du stock au-

dessus des niveaux de référence de la PME (B>BPME) pendant 

les10 prochaines ann®es, une r®duction des prises dôau moins 

10 % est conseillée (Tableau 3). Le stock devrait être 

étroitement surveillé. Des mécanismes devraient être élaborés 

par la Commission pour améliorer les statistiques actuelles, en 

veillant à ce que les CPC se conforment aux exigences 

d'enregistrement et de déclaration sur les requins, afin de mieux 

informer les avis scientifiques ¨ lôavenir. Cliquez ci-dessous 

pour le r®sum® dô®tat du stock complet : 

o Peau bleue ïAnnexe IX 

PME (1 000 t) (IC 80 %) : 

FPME (IC 80 %) : 

SSBPME (1 000 t) (IC 80 %) : 

F2015/FPME (IC 80 %) : 

SSB2015/SSBPME (IC 80 %) : 

SSB2015/SSB0 (IC 80 %) : 

33,0 (29,5-36,6) 

0,30 (0,30-0,31) 

 39,7 (35,5-45,4) 

0,87 (0,67-1,09) 

1,54 (1,37-1,72) 

  0,52 (0,46-0,56) 

Requin océanique 

Carcharhinus 

longimanus 

Prises déclarées 2015 :  

Requins non compris ailleurs (nca)2 : 

Prises moyennes déclarées 2011ï2015 :  

Requins non compris ailleurs (nca)2 : 

215 t 

57 906 t 

250 t 

    49 969 t 

     

 

 

Il existe une p®nurie dôinformations sur ces esp¯ces et il est peu 

probable que cette situation sôam®liore ¨ court ou moyen terme. 

Il nôexiste actuellement aucune ®valuation quantitative de stock 

et les indicateurs halieutiques de base sont actuellement limités. 

Ainsi, lô®tat du stock est tr¯s incertain. Les preuves disponibles 

indiquent que le stock court des risques considérables si les 

niveaux de capture actuels sont maintenus. La principale source 

de donn®es pour lô®valuation (prises totales) est très incertaine 

et devrait faire lôobjet de recherches plus approfondies en toute 

priorité. Cliquez ci-dessous pour le r®sum® dô®tat du stock 

complet : 

o Requin océanique ï Annexe X 

o Requin-marteau halicorne ï Annexe XI 

o Requin-taupe bleu ï Annexe XII 

o Requin soyeux ï Annexe XIII 

o Requin-renard à gros yeux ï Annexe XIV 

o Requin-renard pélagique ï Annexe XV 

Requin-marteau 

halicorne 

Sphyrna lewini 

Prises déclarées 2015 :  

Requins non compris ailleurs (nca)2 : 

Prises moyennes déclarées 2011ï2015 :  

Requins non compris ailleurs (nca)2 : 

44 t 

57 906 t 

72 t 

    49 969 t 

     

 

 

Requin-taupe bleu 

Isurus oxyrinchus 

Prises déclarées 2015 :  

Requins non compris ailleurs (nca)2 : 

Prises moyennes déclarées 2011ï2015 :  

Requins non compris ailleurs (nca)2 : 

1 317 t 

57 906 t 

1 456 t 

    49 969 t 

     

 

 

Requin soyeux 

Carcharhinus 

falciformis 

Prises déclarées 2015 :  

Requins non compris ailleurs (nca)2 : 

Prises moyennes déclarées 2011ï2015 :  

Requins non compris ailleurs (nca)2 : 

3 204 t 

57 906 t 

3 702 t 

    49 969 t 

     

 

 

Requin-renard à gros 

yeux 

Alopias superciliosus 

Prises déclarées 2015 :  

Requins non compris ailleurs (nca)2 : 

Prises moyennes déclarées 2011ï2015 :  

Requins non compris ailleurs (nca)2 : 

0 t 

57 906 t 

94 t 

    49 969 t 

     

 

 

Requin-renard 

pélagique  

Alopias pelagicus 

Prises déclarées 2015 :  

Requins non compris ailleurs (nca)2 : 

Prises moyennes déclarées 2011ï2015 :  

Requins non compris ailleurs (nca)2 : 

0 t 

57 906 t 

69 t 

    49 969 t 
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1. OUVERTURE DE LA REUNI ON 

1. La 13e session du Groupe de travail sur les écosystèmes et les prises accessoires (GTEPA) de la 

Commission des thons de lôoc®an Indien (CTOI) sôest tenue ¨ Saint-Sébastien, en Espagne, du 4 au 

8 septembre 2017. Au total, 39 participants (34 en 2016, 37 en 2015) ont assisté à la session. La liste 

des participants est fournie en Annexe I. Le président, Dr Rui Coelho, de l'IPMA, UE-Portugal, a 

souhaité la bienvenue aux participants et a officiellement ouvert la 13e session du Groupe de travail 

de la CTOI sur les écosystèmes et les prises accessoires (GTEPA13). Le président a également 

souhaité la bienvenue à l'expert invité de la réunion, Dr Felipe Carvalho (NOAA) et au consultant 

en évaluations de stock, Dr Joel Rice. 

2. ADOPTION DE LôORDRE DU JOUR ET DISPOSITIONS POUR LA SESSION 

2. Le GTEPA a ADOPTÉ l'ordre du jour fourni en Annexe II. Les documents présentés au GTEPA 

sont listés en Annexe III. 

3. LE PROCESSUS DE LA CTOI  : RESULTATS, MISES A JOUR ET PROGRES 

3.1 Conclusions de la 19e session du Comité scientifique 

3. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï03, qui résume les principales 

conclusions de la 19e session du Comité scientifique (CS19) en ce qui concerne les sujets relatifs 

aux travaux du GTEPA, et est CONVENU de réfléchir à la meilleure manière de progresser sur ces 

questions au cours de la réunion. 

Évaluation des mesures d'atténuation des prises de requins océaniques contenues dans la 

Résolution 13/06 

Le CS A NOTÉ que cette résolution prévoit une interdiction de la conservation des requins 

océaniques (Carcharhinus longimanus), à l'exception des pêcheries artisanales opérant 

exclusivement dans leur zone économique exclusive (ZEE). Néanmoins, le CS A NOTÉ que des 

captures de requins oc®aniques continuent d'°tre d®clar®es dans les prises nominales dôun certain 

nombre de flottilles. Plusieurs raisons peuvent expliquer cette situation : i) les prises déclarées 

proviennent de pêcheries artisanales opérant dans leurs ZEE ; (ii) une déclaration incorrecte 

comme prise nominale plutôt que rejet ; (iii) un manque de connaissance de la résolution parmi 

les pêcheurs ; et (iv) des problèmes de non-conformité et de respect. 

4. Le GTEPA a PRIS NOTE du problème de conformité persistant chez les CPC qui déclarent des 

prises nominales de requins océaniques et a RECOMMANDÉ  au Comité scientifique de demander 

au Comit® d'application dôexaminer ces prises d®clar®es de mani¯re plus approfondie et de rendre 

compte de ses conclusions à la Commission.  

Examen des mesures d'atténuation des captures d'oiseaux de mer de la Résolution 12/06

  

NOTANT la demande de la Commission de la CTOI que soient analys® lôimpact de la R®solution 

12/06 sur les prises dôoiseaux de mer avant la r®union 2016, le CS a RECONNU que certains 

aspects-clés de l'appel de données, notamment ceux relatifs aux données sur les mesures 

d'atténuation des prises accidentelles d'oiseaux de mer utilisées en rapport avec les données 

soumises, n'ont pas été fournis en détail. Ainsi, le CS A NOTÉ que lô®valuation des performances 

réelles de diverses combinaisons de mesures d'atténuation ne pourrait pas être réalisée. 

 

Le CS A NOTÉ également que les données sommaires des observateurs fournies par l'appel de 

données ne sont probablement pas représentatives de l'ensemble complet des facteurs qui 

peuvent avoir une incidence sur les taux de prises accessoires d'oiseaux de mer. 

5. Le GTEPA a NOTÉ que ce travail se poursuivra dans le cadre de la composante « oiseaux de mer » 

du Projet Common Oceans sur les thons (progrès décrits dans le document IOTC-2017-WPEB13-

39). 

3.2 Conclusions de la 21e session de la Commission 

6. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï04, qui décrit les principales 

conclusions de la 21e session de la Commission en ce qui concerne les sujets relatifs aux travaux du 
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GTEPA, et est CONVENU de réfléchir au cours de la réunion à la meilleure façon de fournir au 

Comité scientifique les informations dont il a besoin pour satisfaire la demande de la Commission. 

7. Le GTEPA a PRIS NOTE des 8 Mesures de conservation et de gestion (MCG) adoptées lors de la 

21e session de la Commission (composées de 8 résolutions et 0 recommandation) et listées ci-

dessous : 

Résolutions de la CTOI 

¶ Résolution 17/01 Sur un plan provisoire pour reconstituer le stock dôalbacore de l'oc®an 

Indien dans la zone de compétence de la CTOI  

¶ Résolution 17/02 Groupe de travail sur la mise en îuvre des mesures de conservation et de 

gestion (GTMOMCG)  

¶ Résolution 17/03 Visant ¨ lô®tablissement dôune liste de navires pr®sum®s avoir exerc® des 

activités de pêche illégales, non déclarées et non réglementées dans la zone de compétence 

de la CTOI  

¶ Résolution 17/04 Sur une interdiction des rejets de patudo, de listao, dôalbacore et des 

espèces non-cibles capturés par les senneurs dans la zone de compétence de la CTOI  

¶ Résolution 17/05 Sur la conservation des requins capturés en association avec des pêcheries 

gérées par la CTOI.  

¶ Résolution 17/06 Établissant un programme pour les transbordements des grands navires de 

pêche  

¶ Résolution 17/07 Sur lôinterdiction dôutilisation des grands filets d®rivants dans la zone de 

compétence de la CTOI  

¶ Résolution 17/08 Procédures pour un plan de gestion des dispositifs de concentration de 

poissons (DCP), incluant une limitation du nombre de DCP, des spécifications plus 

détaillées sur la déclaration des données des coups de p°che sur DCP et lô®laboration dôune 

meilleure conception des DCP pour réduire les maillages des espèces non-cibles  

8. Le GTEPA a NOTÉ que ces Mesures de conservation et de gestion deviendront contraignantes pour 

les Membres 120 jours après la date de notification communiquée par le Secrétariat de la CTOI dans 

la Circulaire 2017ï061 de la CTOI (c.-à-d. le 3 octobre 2017)1. 

9. Le GTEPA a NOTÉ que la Commission a également formulé plusieurs commentaires généraux et 

demandes pertinents pour le GTEPA concernant les recommandations émises par le Comité 

scientifique en 2016 (détails comme suit : le numéro du paragraphe renvoie au rapport de la 

Commission IOTC-2017ïS18ïR). 

La Commission a ÉTUDIÉ  les recommandations faites par le CS19 dans son rapport 2016 

(IOTC-2016-SC19-R) qui concernent directement la Commission. La Commission A 

APPROUVÉ la liste des recommandations, tout en tenant compte des questions abordées dans 

ce rapport (S21) et incorporées dans les mesures de conservation et de gestion adoptées durant 

la session et comme adopt®es pour mise en îuvre comme d®taill® dans le programme de travail 

et le budget annuels approuvés (paragr. 22). 

Examen des mesures de gestion relatives aux écosystèmes, prises accessoires et requins 

La Commission a pris note de la Résolution 12/06 (Sur la réduction des captures accidentelles 

dôoiseaux de mer dans les p°cheries palangri¯res), qui demande quôune analyse des impacts des 

mesures sur les captures accidentelles dôoiseaux de mer soit pr®par®e par S20 (2016).  

La Commission a reconnu qu'il y avait peu d'information disponible en 2016 pour que le CS 

vérifie pleinement l'efficacité des mesures d'atténuation énoncées dans la Résolution 12/06 et EST 

CONVENUE de prolonger la date d'échéance jusqu'à ce que de plus amples renseignements 

soient disponibles (paragr.140). 

10. Le GTEPA a NOTÉ que la Commission est CONVENUE de différer la proposition IOTCï2017ï

S21ïPropC Sur la conservation des diables de mer et des raies mantas capturés en association avec 

                                                   

 

1 Conform®ment ¨ lôArticle IX.4 de lôAccord portant cr®ation de la CTOI 
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des pêcheries dans la zone de compétence de la CTOI et est CONVENU dôinclure les raies dans son 

Programme de travail révisé pour 2017. 

11. Le GTEPA est CONVENU que les avis à la Commission seraient fournis dans la section « avis de 

gestion è de chaque r®sum® dô®tat de stock des espèces de prises accessoires, contenus dans les 

sections de ce rapport dédiées aux espèces. 

 

3.3 Examen des mesures de conservation et de gestion relatives aux écosystèmes et prises 

accessoires 

12. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï05, qui vise à encourager les 

participants à réexaminer certaines Mesures de conservation et de gestion (MCG) existantes 

concernant les écosystèmes et prises accessoires, tout en prenant note des MCG contenues dans le 

document IOTCï2017ïWPEB13ï04 ; et, le cas échéant, 1) à fournir des recommandations au 

Comit® scientifique sur la n®cessit® dôeffectuer des modifications ou non, et 2) ¨ recommander la 

n®cessit® de formuler dôautres MCG ou non. 

3.4 Progrès concernant les recommandations du GTEPA12 

13. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï06, qui fournit une mise à jour des 

progrès réalisés quant à la mise en place des recommandations des réunions précédentes du GTEPA 

ayant été adoptées par le Comité scientifique, et est CONVENU de fournir, le cas échéant, des 

recommandations alternatives à étudier et éventuellement adopter par les participants, en cas de 

progrès. 

14. Le GTEPA a RAPPELÉ que toute recommandation formulée au cours d'une session doit être 

soigneusement construite de sorte que chacune contienne les éléments suivants : 

¶ une action spécifique à entreprendre (livrable) ; 

¶ un responsable désigné pour l'action à entreprendre (c.-à-d. une CPC spécifique de la CTOI, 

le Secrétariat de la CTOI, tout autre organe subsidiaire de la Commission ou la Commission 

elle-même) ; 

¶ un délai souhaité de livraison de l'action (c.-à-d. d'ici la prochaine réunion du groupe de 

travail, ou toute autre date) ; 

¶ si besoin, un budget approximatif pour l'activité, de sorte que le Secrétariat de la CTOI puisse 

s'en servir comme point de départ pour élaborer une proposition pour étude par la 

Commission. 

15. Le GTEPA a DEMANDÉ  au Secrétariat de la CTOI de continuer à préparer un document résumant 

les progrès concernant les recommandations formulées lors du précédent GTEPA et intégrant les 

recommandations finales adoptées par le Comité scientifique, puis approuvées par la Commission, 

ainsi que toute mise à jour et demande. 

3.4.1 Guides sur les mammifères marins 

16. Le GTEPA a NOTÉ que l'®laboration des guides dôidentification des mammifères marins est en 

cours. Des illustrations ont ®t® rassembl®es et un consultant travaille actuellement ¨ lô®laboration 

d'une plaquette pour les guides dôidentification des esp¯ces.  

17. Le GTEPA a REMERCIÉ  la Commission des mammifères marins (CMM) pour sa participation et 

son appui dans lôimpression et la traduction des guides dôidentification.  

18. Le GTEPA est CONVENU des langues prioritaires pour la traduction des guides dôidentification 

des mammifères marins : 

Nom des espèces : japonais, chinois (mandarin et taïwanais), français et espagnol    

Guide complet : français, espagnol, persan, ourdou, cingalais et tamil, hindi, indonésien, arabe et 

swahili  

3.4.2 Projet de marquage des requins 

19. Le GTEPA a NOTÉ qu'un groupe de travail a ®t® organis® en marge afin de poursuivre lô®laboration 

de la planification du projet de marquage des requins, qui comporte une politique de non-rétention 

(IOTC-2015-WPEB11-INF11 Rev_1).  Ce projet sera mené parallèlement au projet de marquage de 

lôUE-CCD (Cadre de collecte des données) et tous deux couvriront les principales flottilles de 

palangriers et de senneurs industriels pêchant des requins océaniques et des requins-renards à gros 

yeux.  
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20. Le GTEPA a PRIS NOTE du projet de marquage des requins étudiant leur mortalité après libération, 

actuellement en cours dans lôoc®an Pacifique (IOTC-2017-WPEB12-INF17). 

21. Le GTEPA a DEMANDÉ  ¨ ce quôune mise ¨ jour sur les progr¯s du projet soit fournie lors de la 

réunion du GTEPA14 en 2018.  

3.4.3 Guides dôidentification des hame­ons de la palangre 

22. Le GTEPA a RAPPELÉ ce qui suit : « Le GTEPA a ENCOURAGÉ tous les participants à apporter 

des exemples de types dôhame­ons utilis®s par leurs p°cheries palangri¯res nationales lors du 

prochain GTEPA, afin de démarrer le processus de collecte dôinformations sur les bas de lignes ». 

(IOTC-2016-WPEB12-R, paragr. 20)  

23. Le GTEPA a REMERCIÉ  les deux participants ayant apport® des exemples dôhame­ons de leurs 

pêcheries et a DEMANDÉ  aux autres flottilles dôenvoyer au Secr®tariat de la CTOI des photos des 

hameçons utilisés par leurs flottilles afin qu'il les compile.  

24. NOTANT  la confusion continuelle dans la terminologie des divers types d'hameçons utilisés dans 

les pêcheries sous mandat de la CTOI (par ex. hameçon thonier vs. hameçon en J ; définition d'un 

hameçon circulaire), le GTEPA a RENOUVELÉ  ses précédentes RECOMMANDATIONS  (2013, 

2014 et 2016) ainsi que la RECOMMANDATION  du CS19 (CS19.16, paragr. 55 de IOTC-2016-

SC19-R) à la Commission, demandant d'allouer des fonds dans le budget 2018 de la CTOI pour 

élaborer un guide d'identification des hameçons et engins de pêche pélagiques utilisés dans les 

pêcheries sous mandat de la CTOI.  

4. EXAMEN DES DONNEES DISPONIBLES SUR LES ECOSYSTEMES ET LES PRISES 

ACCESSOIRES 

4.1 Examen des statistiques disponibles sur les écosystèmes et les espèces de prises accessoires 

4.1.1 Base de données de la CTOI 

25. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï07, qui fournit un aperçu des 

données sur les espèces de prises accessoires reçues par le Secrétariat de la CTOI, conformément à 

la Résolution 15/02 de la CTOI Statistiques exigibles des membres et parties coopérantes non 

contractantes de la CTOI, pour la période 1950ï2015. Un résumé sur les requins est fourni en 

Annexe IV. 

26. Le GTEPA a RAPPELÉ que la présentation de données au cours de la réunion d'un groupe de travail 

ne constitue pas une soumission officielle au Secrétariat de la CTOI et a PRESSÉ toutes les CPC 

de soumettre officiellement leurs données au Secrétariat de la CTOI, conformément aux procédures 

de déclaration de la CTOI, à travers les statistiques halieutiques exigibles et les formulaires de 

déclaration des données qui se trouvent sur le site Internet de la CTOI :  

www.iotc.org/fr/donnees/statistiques-des-p%C3%AAches-exigibles-et-formulaires-de-

d%C3%A9claration-des-donn%C3%A9es 

27. Le GTEPA a NOTÉ que les informations sur lô®tat (mort/vif) des rejets sont rarement fournies et a 

DEMANDÉ  aux CPC de consigner et de déclarer ces informations dans le cadre de leurs 

programmes dôobservateurs.   

28. NOTANT  que les informations requises sur les rejets sont fortement agrégées, le GTEPA a 

RECOMMANDÉ  de mettre ¨ jour le formulaire de d®claration des rejets (Formulaire 1DI) afin dôy 

inclure les renseignements sur la saison (mois) et le lieu (5 x 5 ou 1 x 1), dans un format similaire à 

celui des formulaires de déclaration des données sur les prises et effort.  

29. Le GTEPA a PRIS NOTE de la forte proportion de prises de requins déclarées dont l'espèce n'a pas 

été identifiée (~50 %) et des probl¯mes que cela pose lors de lôutilisation des séries de capture 

spécifiques à chaque espèce dans les évaluations.  

30. Le GTEPA a également PRIS NOTE de la forte proportion de prises de peau bleue par la flottille 

indonésienne et de la forte augmentation de ces prises ces dernières années, ce qui peut refléter une 

modification réelle des prises ou bien être dû à une amélioration des déclarations au fil du temps. 

31. Le GTEPA a NOTÉ que les prises nominales de la CTOI ne comprennent que les prises conservées. 

Même si la déclaration des peaux bleues rejetés est actuellement très faible, elle augmente à mesure 

que les d®clarations sôam®liorent, côest pourquoi le GTEPA a DEMANDÉ  à ce que ces prises 

www.iotc.org/fr/donnees/statistiques-des-p%C3%AAches-exigibles-et-formulaires-de-d%C3%A9claration-des-donn%C3%A9es
www.iotc.org/fr/donnees/statistiques-des-p%C3%AAches-exigibles-et-formulaires-de-d%C3%A9claration-des-donn%C3%A9es
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rejetées soient mises à sa disposition afin de les utiliser dans la prochaine évaluation de stock, de 

sorte que les prises totales (plutôt que les prises conservées seulement) puissent être utilisées. 

4.2 Programme r®gional dôobservateur ï Mise à jour (Résolution 11/04 sur un Programme 

r®gional dôobservateurs) 

32. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï08, qui fournit une mise à jour sur 

la mise en îuvre nationale du Programme r®gional dôobservateurs de la CTOI (PRO) par chaque 

CPC de la CTOI, ainsi que sur lô®laboration du m®canisme pilote. 

33. RAPPELANT  que la couverture cible dôobservation est fix®e ¨ 5 % de lôensemble des opérations 

de pêche, le GTEPA a NOTÉ qu'un petit nombre de CPC a atteint ou dépassé ce niveau ces dernières 

ann®es. Bien quô¨ lôavenir il sera peut-°tre possible de remplir lôobligation dôobservation avec un 

m®lange dôauto-échantillonnage, de suivi ®lectronique et d'observateurs humains, lôexigence actuelle 

est toujours fixée à 5 % de couverture par des observateurs humains embarqués (Résolution 11/04), 

les autres m®thodes sont donc consid®r®es comme des sources dôinformation compl®mentaires. 

Projets pilotes de la Résolution 16/04 

34. Le GTEPA a PRIS NOTE des progrès du projet pilote du PRO et des pays qui se sont portés 

volontaires pour y participer (Iran, Sri Lanka et Tanzanie). Un atelier destiné aux représentants des 

programmes d'observateurs régionaux et autres parties concernées se tiendra début 2018 pour 

examiner les normes dôobservation et le kit de formation. 

35. Le GTEPA a PRIS NOTE des progrès accomplis pour achever la création de la base de données 

r®gionales dôobservateurs et de lôoutil de d®claration ®lectronique, qui sont tous deux en train dô°tre 

testés par les CPC volontaires.  

36. NOTANT  le nombre croissant de CPC qui soumettent désormais leurs données d'observateurs sous 

forme électronique, le GTEPA a RECOMMANDÉ  que la prochaine révision de la Résolution 11/04 

envisage dôinclure lôobligation que toutes les donn®es dôobservateurs soient soumises dans un format 

électroniquement lisible (y compris les données historiques). 

 

5. EXAMEN DES PROBLEMES NATIONAUX RELATIFS A UX PRISES ACCESSOIRES 

DANS LES PECHERIES GEREES PAR LA CTOI  ET PLANS D'ACTION NATIONAUX 

(REQUINS ; OISEAUX DE MER ; TORTUES MARINES ) 

5.1 Examen des demandes d'attribution de l'état « non applicable » à un PAN 

37. Le GTEPA a RAPPELÉ que le PAI-REQUINS constitue un instrument volontaire applicable à tous 

les États engagés dans la pêche aux requins. Le texte définit un ensemble d'activités que les États 

sont censés entreprendre, entre autres : évaluation des problèmes éventuels existant vis-à-vis des 

requins, adoption d'un Plan d'action national pour la conservation et la gestion des requins (PAN-

REQUINS), procédures de révision nationale et exigences de déclaration. Le calendrier des années 

au cours desquelles ces mesures auraient dû être prises, de préférence, est indiqué. 

38. Le GTEPA a RAPPELÉ que le PAI-OISEAUX DE MER constitue un instrument volontaire 

applicable à tous les États pratiquant la pêche. Le texte définit un ensemble d'activités que les États 

sont censés entreprendre, entre autres : évaluation des problèmes éventuels existant vis-à-vis des 

prises accidentelles d'oiseaux de mer par leur pêcherie palangrière, adoption d'un Plan d'action 

national pour la r®duction des prises accidentelles dôoiseaux de mer dans les p°cheries palangrières 

(PAN-OISEAUX DE MER), procédures de révision nationale et exigences de déclaration. Le 

calendrier des années au cours desquelles ces mesures auraient dû être prises, de préférence, est 

indiqué. 

39. Le GTEPA a PRIS NOTE du processus d'évaluation de la nécessité d'un PAN par les CPC, adopté 

par le CS en 2014 et décrit dans l'Annexe VII du rapport du CS17. Toutes les CPC doivent suivre ce 

processus lorsqu'elles demandent au Secrétariat de la CTOI d'attribuer l'état « Non applicable (n.a.) » 

à un PAN, dans le « Tableau d'avancement de la mise en îuvre des PAN-requins, des PAN-oiseaux 

de mer et des directives de la FAO visant à réduire la mortalité des tortues de mer liée aux opérations 

de pêche ».  
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5.1.1 Aper­u de la mise en îuvre des PAN 

40. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï09, qui fournit une mise à jour, 

pour chaque CPC, de lô®tat actuel d'®laboration et de mise en îuvre des plans dôaction nationaux 

pour les oiseaux de mer et les requins, ainsi que l'état de mise en oeuvre des directives de la FAO 

visant à réduire la mortalité des tortues de mer liée aux opérations de pêche. 

41. Le GTEPA a NOTÉ qu'aucune demande n'a été reçue par le Secrétariat de la CTOI depuis la dernière 

réunion du CS en ce qui concerne l'attribution de l'état « Non applicable (n.a.) » à un PAN, dans le 

« Tableau d'avancement de la mise en îuvre des PAN-requins, des PAN-oiseaux de mer et des 

directives de la FAO visant à réduire la mortalité des tortues de mer liée aux opérations de pêche ». 

Le Comité scientifique a récemment révoqué deux états « Non applicable » car les preuves fournies 

nô®taient pas suffisantes, le GTEPA a donc DEMANDÉ  aux CPC de continuer à revoir 

périodiquement leur état et, soit de le mettre à jour, soit de fournir des informations complémentaires 

¨ lôappui, le cas échéant. 

42. Le GTEPA a DEMANDÉ  à toutes les CPC ne possédant pas de PAN-requins et/ou de PAN-oiseaux 

de mer dôacc®l®rer lô®laboration et la mise en îîuvre de leurs PAN et de rendre compte des progr¯s 

au GTEPA et au CS en 2017, tout en NOTANT  que les PAN constituent un cadre formel censé 

faciliter lôestimation des prises de requins, des interactions avec les oiseaux de mer, ainsi que 

lô®laboration et la mise en îîuvre de mesures de gestion adapt®es, qui devraient ¨ leur tour 

améliorer la collecte de données sur les prises accessoires et la conformité avec les Résolutions de 

la CTOI. 

43. Le GTEPA a DEMANDÉ  au Secrétariat de la CTOI de continuer à réviser périodiquement le tableau 

fourni par les CPC, r®sumant lô®tat dôavancement de lô®laboration de leurs PAN-requins et PAN-

oiseaux de mer, et de mise en îuvre des directives de la FAO visant ¨ r®duire la mortalité des tortues 

de mer liée aux opérations de pêche, pour étude à chaque réunion du GTEPA et du CS. Lô®tat actuel 

est fourni en Annexe VIII. 

5.1.2 Portail Internet de la CTOI sur les PAN 

44. Le GTEPA a NOTÉ que le nouveau portail sur les PAN, au sein du site Internet de la CTOI 

(http://iotc.org/fr/science/etat-des-PAN-et-des-lignes-directrices-de-la-FAO), donne des détails sur 

la mise à jour la plus récente du tableau dôavancement de la mise en îuvre des PAN-requins, des 

PAN-oiseaux de mer et des directives de la FAO visant à réduire la mortalité des tortues de mer liée 

aux opérations de pêche. Il fournit également d'autres informations pour aider les CPC souhaitant 

élaborer leur propre PAN, telles que les directives et les documents sur les PAN de toutes les CPC 

en ayant soumis. 

 

6. INFORMATIONS RECENTES  SUR LA BIOLOGIE , LôECOLOGIE , LES PECHERIES 

ET LES DONNEES ENVIRONNEMENTALES RELATIV ES AUX ECOSYSTEMES ET 

ESPECES ACCESSOIRES 

6.1 Examen des informations récentes sur l'environnement et les interactions et modélisations 

écosystémiques, notamment concernant la question du changement climatique affectant les 

écosystèmes pélagiques dans la zone de compétence de la CTOI 

6.1.1 Pêcheries malgaches ciblant les requins 

45. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï11, qui fournit une mise à jour sur 

les prises de requins de la flottille palangrière nationale de Madagascar, dont voici le résumé fourni 

par les auteurs : 

« La flottille nationale comporte des palangriers de moins de 24 mètres de long qui opèrent à 

lôest de Madagascar. Leur nombre a vari® entre 6 et 8 de 2010 ¨ 2013 mais les trois ann®es 

suivantes il a stagné à 7 navires. Ceux-ci ont déployé 800 à 1 300 hameçons par filage et effectué 

de courtes mar®es de 4 ¨ 7 jours, afin de maintenir leurs prises fra´ches. Le thon et lôespadon 

sont les principales espèces ciblées mais ils pêchent également des espèces à rostre et des 

requins. Ce document est une mise à jour du document précédent concernant les caractéristiques 

des prises de requins par les flottilles nationales de Madagascar. Outre l'évolution des prises de 

requins de ces navires ces dernières années (de 2010 à 2016), quelques données sur la 

répartition des poids sont présentées dans ce document. Ces données ont été recueillies dans les 

déclarations de capture des entreprises de pêche et lors des échantillonnages au port de 

http://iotc.org/fr/science/etat-des-PAN-et-des-lignes-directrices-de-la-FAO
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débarquement. Les prises totales de poissons des palangriers sont estimées à 2 878 tonnes entre 

2010 et 2016, avec une moyenne de 411 tonnes par an. La plus grande proportion des captures 

est constituée avant tout de thons (49 %) et de poissons porte-épée (19 %). Les requins 

représentaient 12 % des prises. Dôune mani¯re g®n®rale, les prises totales tendent à diminuer 

depuis 2010, de même que celles des requins, qui sont passées de 85 tonnes en 2010 à 36 tonnes 

en 2016. Plus de trois espèces de requins ont été capturées dans les eaux malgaches par des 

palangriers, mais depuis 2013 les données sur les prises de requins déclarées dans les livres de 

bord ne concernent que le peau bleue. » 

46. Le GTEPA a NOTÉ que le peau bleue et le requin-taupe bleu représentent 61 % et 32 % des prises 

de requins, respectivement. Le GTEPA a ENCOURAGÉ Madagascar à recueillir des données sur 

les tailles des requins (LF) plutôt que sur leurs poids.  

47. Le GTEPA a également NOTÉ que si un pourcentage élevé de requins sont déclarés sous forme 

d'esp¯ces agr®g®es, les scientifiques de Madagascar travaillent avec lôIRD pour am®liorer 

lôidentification de ces esp¯ces sur les sites dô®chantillonnage. Le guide de la CTOI sur 

lôidentification des requins p®lagiques pourrait par ailleurs °tre utilis® pour faciliter le travail des 

échantillonneurs. 

48. Le GTEPA a également NOTÉ qu'un programme d'observateurs est mis en îuvre au sein de la 

flottille palangrière de Madagascar, avec une couverture de 25 % environ. Le GTEPA a 

ENCOURAGÉ Madagascar à maintenir son programme d'observateurs même si celui-ci nôest pas 

obligatoire pour les navires de la CTOI <24 m LHT opérant dans la ZEE de leur pays. 

49. Le GTEPA a NOTÉ que le recoupement des données issues des livres de bord, des observateurs et 

de lô®chantillonnage au port est rendu difficile par la mauvaise coordination des diff®rentes autorit®s 

chargées de la réglementation et du suivi des pêches.  

6.1.2 Prises accessoires des pêcheries thonières iraniennes 

50. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï12, qui fournit une synthèse des 

prises dôesp¯ces cibles et accessoires des p°cheries thoni¯res iraniennes, dont voici le résumé fourni 

par les auteurs : 

« Afin d'évaluer le niveau des prises accessoires des thoniers iraniens dans la zone de 

compétence de la CTOI en 2016, les données sur les pêches thonières recueillies par le biais du 

système de collecte des données de l'Organisation iranienne des pêches sont utilisées.  D'après 

ces informations, près de 30 espèces différentes de thons, espèces apparentées et autres sont 

capturées par les pêcheurs iraniens lors des activités de pêche thonière. D'après les 

informations, 250 359 tonnes d'espèces différentes, dont 217 675 tonnes de thons et espèces 

apparentées, 14 825 tonnes de poissons porte-épée, 4 797 tonnes de requins et 13 062 tonnes 

d'autres espèces sont pêchées au total par les navires iraniens dans la zone de compétence de la 

CTOI. Selon la liste de la CTOI, 92,9 % des prises de lôIran appartenaient aux esp¯ces cibl®es 

(16 espèces sous mandat de la CTOI) et seules 7,1 % des prises appartenaient aux espèces non 

cibl®es, en 2016. Dôapr¯s les informations 2016, les espèces non ciblées capturées 

accessoirement (7,1 %) comprenaient 1,9 % dôesp¯ces diverses de requins et 5,2 % dôautres 

esp¯ces.  Les PUE des navires ont ®t® calcul®es dôapr¯s diff®rentes prises par engin et par jour 

(prises des navires/jour). Selon nos estimations, les PUE des senneurs sont calculées à 4 191,6 

kg/jour, celles des traîneurs à 17,8 kg/jour et celles des fileyeurs à 321,4 kg/jour. Par ailleurs, 

les PUE des requins ont ®t® calcul®es ¨ 6,5 kg/jour pour les fileyeurs, tandis qu'il nôexiste aucune 

déclaration de la part des autres engins. » 

51. Le GTEPA a NOTÉ que 1 810 t de requins baleines ont été déclarées dans le rapport statistique 

national en tant que prises accessoires des pêcheries iraniennes et a demandé aux auteurs de clarifier 

ce point car ce chiffre impliquerait quôun grand nombre de requins baleines sont capturés par les 

filets maillants (p. ex. environ 100 si l'on suppose un poids moyen de ~18 t par individu). Le GTEPA 

a NOTÉ qu'il est difficile dôestimer le poids des requins baleines et a DEMANDÉ aux auteurs de 

déclarer les prises accessoires de requins baleines en nombre avec les longueurs estimées. Après 

adoption, les auteurs ont fourni un document révisé (IOTCï2017ïWPEB13ï12 Rev_1) clarifiant 

que 1 810 t de requins à museau pointu (RHA) ï et non de requins baleines (RHN) ï avaient été 

pêchées par la flottille iranienne en 2016.  

52. Le GTEPA a également NOTÉ que les interactions avec les requins baleines, y compris leur sort, 

ne sont pas déclarées à l'heure actuelle dans les formulaires de déclaration des rejets de la CTOI, 

mais que les pêcheurs font des efforts pour libérer les requins baleines encore vivants capturés 
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accidentellement. Le GTEPA a DEMANDÉ  à ce que les informations sur le sort des requins baleines 

après libération des filets maillants soient recueillies et déclarées lors du prochain GTEPA, ainsi que 

dans les formulaires de déclaration des rejets de la CTOI.  

53. Le GTEPA a également NOTÉ que les interactions entre les filets maillants et les cétacés sont 

consid®r®es comme courantes, dôapr¯s divers documents fournis au cours de lôactuel GTEPA, mais 

qu'il n'existe aucun enregistrement des interactions entre les cétacés et les flottilles de fileyeurs. 

54. Le GTEPA a NOTÉ qu'un projet pilote de SSN a récemment démarré à bord de 10 navires au moyen 

du satellite Thuraya, et quôil sera ®largi ¨ lôensemble de la flottille hauturière. 

55. Le GTEPA a PRIS CONNAISSANCE des informations fournies sur la pêcherie au filet maillant 

de la R.I. dôIran, et a ENCOURAGÉ les autres CPC de la CTOI possédant des pêcheries au filet 

maillant à présenter leurs données nationales sur les écosystèmes et les interactions avec les prises 

accessoires lors des prochaines réunions. 

56. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï13, qui fournit des estimations des 

prises historiques de requins par les pêcheurs iraniens dans l'océan Indien, dont voici le résumé 

fourni par les auteurs :  
« Si les requins sont de pr®cieuses esp¯ces de tout ®cosyst¯me, et dôune grande importance pour 

les biologistes marins et les ®cologistes, leurs donn®es historiques nôont pas ®t® enregistr®es par 

esp¯ce en Iran et il nôexiste que des informations limit®es sur leurs prises totales. Cette ®tude a 

essayé de présenter une estimation des prises totales de requins par les pêcheurs iraniens depuis 

1950, même si les prises enregistrées de requins ne sont disponibles que depuis 1992 et qu'il 

nôexiste que des informations limit®es sur les prises de requins par esp¯ce. Dôapr¯s les rapports 

d'observateurs iraniens disponibles, la plupart des requins sont capturés accessoirement dans 

les 30 premiers mètres de profondeur du golfe Persique et de la mer dôOman. Selon les 

informations disponibles, 53 espèces de requins appartenant à 10 familles, dont certaines sont 

très rares, sont débarquées dans les ports de pêche iraniens. Selon les informations disponibles, 

les prises totales de lôIran, qui comprennent les requins, ont ®t® enregistr®es s®par®ment de 1992 

à 2016. Les prises de requins sont restées en quantité quasi-stable et leur proportion parmi les 

prises totales de lôIran a ®t® calcul®e ¨ 2,6 % en moyenne au cours des années enregistrées. » 

(voir le document pour un résumé plus complet) 

57. Le GTEPA a REMERCIÉ  lôauteur pour ses efforts dôexploration des donn®es visant ¨ fournir des 

estimations des prises historiques de requins dans la R.I. dôIran, sachant lôimportance de cette 

question pour le GTEPA car les premières années de la base de données de la CTOI contiennent très 

peu de données sur les requins.  

58. Le GTEPA a NOTÉ que la pêcherie iranienne a été relativement stable dans ses pratiques et ses 

engins de p°che, ce qui a permis aux auteurs dô®laborer des estimations des prises des ann®es 

historiques à partir des taux de capture récents des requins rapportés aux prises des espèces cibles.   

59. Le GTEPA a NOTÉ que lôestimation des prises historiques iraniennes de requins nôest pas 

désagrégée par espèce et a DEMANDÉ  aux auteurs dôenvisager la possibilit® de produire des 

estimations désagrégées par espèce. Néanmoins, le GTEPA a NOTÉ que cela pourrait être difficile 

du fait de la quantité insuffisante de données. 

6.1.3 Gestion des pêcheries ciblant les requins : Afrique du Sud 

60. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï14, qui d®crit lô®tat et la gestion 

des pêcheries ciblant les requins en Afrique du Sud, dont voici le résumé fourni par les auteurs : 

« Dans les divers secteurs halieutiques de lôAfrique du Sud, qui comprennent aussi bien les 

pêcheries artisanales que hautement industrialisées, 99 (49 %) des 204 espèces de 

Chondrichtyens présentes en Afrique australe sont régulièrement ciblées ou capturées 

accessoirement.  Les prises parées totales déclarées en 2010, 2011 et 2012 ont été estimées à 3 

375 t, 3 241 t et 2 527 t, respectivement. Deux tiers des prises déclarées étaient des prises 

accessoires. Des règlements limitant les prises de Chondrichtyens, combinés à des conditions de 

permis détaillées par espèce, existent actuellement dans les pêcheries suivantes : palangre 

démersale ciblant les requins, palangre pélagique, ligne récréative, senne de plage et filet 

maillant.  Des mesures de gestion limitées sont actuellement en place pour les Chondrichtyens 

capturés par les autres pêcheries sud-africaines. Des séries de données sur les prises et effort 

utilisables dans les évaluations de stock existent pour moins de 10 espèces.  Des évaluations de 

stock ont été tentées pour cinq espèces de requins : le requin-h© Galeorhinus galeus, lô®missole 

lisse Mustelus mustelus, le grand requin blanc Carcharodon carcharias, le requin taureau 
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Carcharias taurus, et le virli dentu Triakis megalopterus. Des enquêtes non-halieutiques et des 

donn®es d'observateurs halieutiques, pouvant °tre utilis®es pour mesurer lôabondance relative, 

existent pour 67 espèces. » (voir le document pour un résumé plus complet) 

61. Le GTEPA a PRIS CONNAISSANCE des informations sur lô®volution du plan d'action national 

pour les requins de lôAfrique du Sud adopt® en 2013. 

62. Le GTEPA a NOTÉ qu'une grande variété de données (statistiques halieutiques et échantillons 

biologiques) sont recueillies en Afrique du Sud sur les pêcheries ciblant les requins ; la taille de 

lô®chantillonnage d®pend lôimportance de lôesp¯ce, du type de p°cherie et des objectifs de lô®tude 

scientifique en cours. 

63. Le GTEPA a NOTÉ que le pr®l¯vement des nageoires est interdit et quôune politique dôattache des 

nageoires est en cours de discussion avec les parties prenantes, suite au précédent établi par les 

ORGPt.   

64. Le GTEPA a NOTÉ que, malgr® la mise en place de lôinterdiction de r®tention dôun certain nombre 

d'espèces, les prises totales de requins n'ont pas beaucoup diminué car ces interdictions ont 

uniquement été imposées sur les espèces dont les prises étaient déjà très basses (<10 t). 

6.1.4 Prises accessoires dôesp¯ces sous mandat de la CTOI : Thaïlande  

65. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï15, qui décrit les prises accessoires 

des pêcheries thonières à la palangre et à la senne côtière en Thaïlande, dont voici le résumé fourni 

par les auteurs : 

« Ce document résume les débarquements de prises accessoires en Thaïlande, provenant de la 

zone de la CTOI et des eaux côtières sous juridiction thaïlandaise dans lesquelles des thons 

néritiques ont été capturés. Les prises accessoires de la zone de la CTOI provenaient surtout de 

navires de pêche étrangers ayant débarqué leurs prises au port de Phuket ces 15 dernières 

années, entre 2001 et 2016. La tendance des prises et la composition des prises 

accessoires pendant cette période a été déterminée. En ce qui concerne les pêcheries côtières 

opérant dans la juridiction de la Thaïlande, les prises accessoires provenaient des sennes 

coulissantes, qui ciblent essentiellement les poissons pélagiques côtiers, tels que les thons 

néritiques. Les prises accessoires de requins et de raies de cette pêcherie ont été examinées et 

expliquées. Les informations contenues dans ce document donneront donc un aperçu de la 

situation des prises accessoires sous mandat de la CTOI en Thaïlande, en particulier des requins 

et raies. Les informations pertinentes, les actions ou inactions en cours, de même que les 

obstacles à la résolution des problématiques touchant les requins, sont également inclus. Enfin, 

ce document conclut par des informations sur lô®laboration du PAN-requins, qui reflète 

lôengagement de la Thaµlande en mati¯re de conservation internationale des requins. » 

66. Le GTEPA a NOTÉ que la Thaïlande a recueilli des données sur les palangriers étrangers aux sites 

de débarquement par le passé, et que lô®chantillonnage des poissons congel®s a entra´n® des 

probl¯mes dôidentification des esp¯ces. Le GTEPA a ®galement NOTÉ que la Thaµlande nôa pas 

échantillonné de palangriers étrangers aux points de débarquement depuis 2012, les informations 

récentes disponibles se basent donc sur les déclarations douanières. 

67. Le GTEPA a NOTÉ que si la Thaµlande ne poss¯de pas de programme dôobservateurs ¨ lôheure 

actuelle, 8 observateurs ont été formés et il est prévu de les déployer à bord de navires de pêche 

opérant en haute mer une fois que ces navires seront à nouveau en activité.  

68. Le GTEPA a également NOTÉ que toutes les prises accessoires de requins sont conservées et 

d®barqu®es ¨ destination des march®s int®rieurs, et quôaucun rejet de requins nôa lieu.  

  

6.1.5 Modèle dôhabitat : listao 

69. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï16, qui décrit la relation entre 

lôemplacement des prises de listao par les senneurs et son habitat dôalimentation privil®gi®, dont 

voici le résumé fourni par les auteurs : 

« Un modèle unique de niche ®cologique a ®t® d®velopp® pour le listao (SKJ) dans lôoc®an 

Atlantique Centre-Est (OA) et lôoc®an Indien occidental (OI), ¨ partir des donn®es de la flottilles 

européenne de senneurs. Les fronts de chlorophylle-a ont été utilisés comme indice de la 

disponibilité alimentaire tandis que les variables physiques définissaient les préférences 

abiotiques. Lôhabitat dôalimentation du SKJ sô®tendait de la pr®sence latitudinale dô®l®ments 

productifs de type tourbillons de m®so®chelle dans lôOI jusquôaux syst¯mes dôupwelling ¨ grande 
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®chelle qui croissent et d®croissent de mani¯re saisonni¯re dans lôOA. Pr¯s de 83 % des calées 

sur FSC et 75 % des cal®es sous DCPd ®taient r®alis®es ¨ moins de 25 km de distance de lôhabitat 

de prédilection tandis que, dans lôOA, 34 % des calées sous DCPd avaient lieu à plus de 100 km 

de celui-ci, essentiellement dans le courant de Guinée relativement pauvre en nourriture, ce qui 

semble correspondre à une zone propice au frai et aux larves. Les résultats mettent en évidence 

une meilleure accessibilit® du SKJ aux senneurs les mois o½ lôhabitat est réduit. » (voir le 

document pour un résumé plus complet)  

70. Le GTEPA a NOTÉ que la nature opportuniste de la prédation par le listao, ses besoins énergétiques 

élevés et sa nature migratrice entra´nent une plasticit® ®lev®e de lôutilisation de lôhabitat, côest 

pourquoi cette ®tude identifie des habitats dôalimentation ç privilégiés » ou « optimaux ».  

6.1.6 Comparaison des données issues du suivi électronique et des observateurs : espèces 

non ciblées et rejets 

71. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï17, qui compare les estimations 

des esp¯ces non cibl®es et des rejets dôapr¯s le suivi ®lectronique et les donn®es d'observateurs 

portant sur les mêmes marées, dont voici le résumé fourni par les auteurs : 

« Un système de suivi électronique (SSE) a récemment été installé sur les senneurs thoniers 

tropicaux français pour compléter le programme d'observateurs en place et accroître la 

couverture dôobservation dans les oc®ans Indien et Atlantique. Lôobjectif premier consistait ¨ 

tester lôefficacit® et le potentiel du syst¯me de SE par rapport au programme d'observateurs 

habituel. Des marées utilisant le SSE et des observateurs embarqués ont été réalisées en 2015-

2016. Dans cette étude, nous analysons les données sur les espèces non ciblées et les rejets de 

six marées et comparons les estimations du SSE avec celles des observateurs grâce à des modèles 

linéaires généralisés (GLM). De bonnes correspondances entre ces deux méthodes ont été 

observées pour ce qui concerne les rejets de thons, y compris de listao et de patudo/albacore. 

Toutefois, des divergences entre les estimations et les méthodes ont été remarquées en ce qui 

concerne les prises non ciblées et les différences semblaient dépendre des espèces. Pour les 

espèces fréquentes telles que le baliste et la comète maquereau qui sont systématiquement rejetés, 

le SSE a fourni des estimations similaires ¨ lôobservation ¨ bord. Le SSE pourrait en fait °tre 

plus efficace que les observateurs pour décrire le volume rejeté de ces espèces car il permet un 

comptage exhaustif au niveau de la zone de rejet. Toutefois, pour les espèces plus grandes telles 

que les requins et les poissons porte-épée, ou pour les espèces à forte valeur commerciale telles 

que les coryphènes, le SSE a systématiquement sous-estimé leur occurrence et le volume rejeté, 

par rapport aux observateurs. » (voir le document pour un résumé plus complet) 

72. Le GTEPA a NOTÉ que le SSE peut fournir des informations importantes en complément des 

programmes dô®chantillonnage utilisant des observateurs humains. 

73. Le GTEPA a NOTÉ que les différences entre les résultats obtenus par le SSE et les observateurs 

humains peuvent °tre li®es aux pratiques de manipulation des d®chets et ¨ lôemplacement des 

observateurs (généralement sur le pont inférieur) et des caméras (données précises pour le pont 

supérieur). Le GTEPA a également NOTÉ que cette différence peut être spécifique à certaines 

flottilles/navires, côest pourquoi il peut °tre important dô®tudier les pratiques de manipulation des 

poissons et les particularités des navires.  

74. Le GTEPA a NOTÉ que le document recommande lôinstallation de cinq cam®ras ¨ bord des 

senneurs, toutefois, dans le cas des senneurs ciblant les thons tropicaux, six caméras pourraient être 

plus adaptées pour couvrir toutes les zones de manipulation des prises et les activités des calées. La 

vision de la caméra du nid de pie devrait couvrir la zone à tribord et les opérations de libération des 

prises accessoires.  

75. Le GTEPA a PRIS NOTE de lôutilisation croissante du SSE pour recueillir les donn®es halieutiques, 

surtout au sein de la flottille de senneurs, ainsi que des résultats positifs des comparaisons entre la 

collecte des données par les humains et le SSE et leur utilité pour estimer les prises et les prises 

accessoires. 

76. NOTANT  que lô®laboration de normes minimales de SSE fait partie ¨ lôheure actuelle du projet 

pilote du PRO, comme requis par le CS (IOTC-2016-SC19-R, paragr.164), le GTEPA a 

DEMANDÉ  au GTCDS dôenvisager de fixer par ailleurs des normes dôint®gration des donn®es 

issues du SSE dans la base de données de la CTOI. Le GTEPA a DEMANDÉ  aux CPC de soumettre 

au GTCDS des documents précisant les données actuellement enregistrées par les SSE employés 
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dans lôoc®an Indien et les autres océans, le cas échéant, et au Secrétariat de consulter les secrétariats 

des autres ORGP-t et de rendre compte au GTCDS des progrès en la matière. 

6.1.7 Programme espagnol de bonnes pratiques 

77. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ïINF09, qui rend compte des 

résultats des deux premières années de mise en îuvre dôun code de pratiques de p°che au sein de la 

pêcherie espagnole à la senne utilisant des DCP non maillants, dont voici le résumé fourni par les 

auteurs : 

« Depuis 2012, les organisations espagnoles de thoniers surgélateurs OPAGAC et ANABAC 

disposent dôun code de p°che thoni¯re responsable volontaire et autor®gul®. Le code promeut 

de bonnes pratiques de p°che r®duisant la mortalit® des prises accidentelles dôespèces sensibles 

(requins, raies, mantas, requins baleines et tortues marines), et lôutilisation des DCP non 

maillants. De plus, lôaccord est fond® sur les points suivants : une couverture dôobservation ¨ 

100 %, une formation continue des équipages et des observateurs scientifiques, la mise en place 

d'un livre de pêche-DCP, la cr®ation dôun Comit® de pilotage, ainsi quôun suivi continu et une 

analyse des donn®es par lôorganisme scientifique ind®pendant AZTI. Pour surveiller et ®valuer 

le niveau de respect de ces bonnes pratiques, un système de suivi et de vérification a été mis en 

place depuis fin 2014, et est en constante évaluation. La vérification est basée sur des 

formulaires de collecte des données spécifiquement conçus et des observations in situ 

enregistrées par des observateurs scientifiques formés et, plus récemment, par suivi électronique 

également. Les résultats les plus significatifs des deux premières années du code de conduite 

sont présentés et discutés dans ce document. »  (voir le document pour un résumé plus complet) 

78. Le GTEPA a PRIS NOTE des donn®es sur lôutilisation des DCP non maillants et lôapplication des 

bonnes pratiques de lib®ration indemne de la faune associ®e aux DCP dans lôoc®an Indien et est 

CONVENU que ces informations sont utiles pour la révision de la Résolution 12/04 Sur la 

conservation des tortues marines. 

79. Le GTEPA a ENCOURAGÉ les auteurs ¨ poursuivre leurs recherches sur lôutilisation des DCP non 

maillants et les pratiques de manipulation des prises accessoires.  

6.1.8 Fiche de rendement des écosystèmes 

80. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ïINF05 sur le choix des indicateurs 

écosystémiques des pêcheries ciblant les espèces hautement migratrices, dont voici le résumé fourni 

par les auteurs : 

« Plusieurs instruments internationaux ont fixé des normes minimales et des grands principes 

permettant de guider la mise en îuvre de lôapproche ®cosyst®mique de la gestion et de la 

conservation des ressources marines vivantes. Si lôAccord de convention de la CTOI ne fait pas 

référence aux principes de lôapproche de pr®caution ou de lôapproche ®cosyst®mique, depuis sa 

cr®ation il est capable dôassimiler ces principes sous la forme de lôadoption de mesures de gestion 

officielles. Pourtant ces mesures de gestion nôont pas fourni de directives pratiques sur la manière 

de rendre opérationnelle cette approche écosystémique de la gestion des pêches (AEGP) au sein de 

la CTOI. Le contrat spécifique n° 2 du contrat-cadre EASME/EMFF/2016/008 sur la formulation 

dôavis scientifiques sur les p°cheries op®rant en dehors des eaux de lôUE sôattaque aux obstacles 

actuels et fournit des solutions dôappui ¨ la mise en îuvre de lôAEGP gr©ce ¨ la collaboration et la 

consultation des grandes ORGP thonières. » (voir le document pour un résumé plus complet) 

81. Le GTEPA a NOTÉ que les r®sultats de lô®tude de cas sur la fiche de rendement des écosystèmes 

seront disponibles lôan prochain et a ENCOURAGÉ les auteurs à fournir une nouvelle mise à jour 

de leurs travaux lors du prochain GTEPA. 

82. Le GTEPA a PRIS NOTE des probl¯mes de disponibilit® des donn®es et de lôexploration de donn®es 

qui sera réalisée dans le cadre de cette étude, et a DEMANDÉ  aux auteurs de fournir des 

recommandations spécifiques sur la nécessité éventuelle de nouvelles initiatives de collecte des 

données si des carences majeures sont identifiées pendant le projet. 

6.1.9 Matériaux biodégradables dans la construction des DCP 

83. Le GTEPA a APPRÉCIÉ les présentations sur les travaux en cours dans le domaine du 

développement des DCP biodégradables en tant que méthode permettant de réduire davantage les 

impacts environnementaux de cet engin, lesquelles sont contenues dans les documents IOTCï2017ï

WPEB13ïINF12 et IOTC-2017-WPEB13-INF13, dont voici le résumé fourni par les auteurs : 
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« Cette étude résume les résultats d'un projet ayant visé à tester les cordes biodégradables, utilisées 

dans les DCP, dans un environnement contrôlé. Trois types de cordes biodégradables ont été testés 

pour suivre leur évolution après une année en mer : (i) corde en 100 % coton torsadé ; (ii) corde en 

50 % coton-50 % sisal torsadé ; et (iii) corde à boucle en coton, sisal et lin. Des échantillons ont été 

déployés simultanément en juin 2016 sur 2 sites différents : en haute mer, attachés à une corde 

dôamarrage, simulant ainsi un DCP en eaux océaniques ; et dans un lagon peu profond, proche du 

r®cif de lô´le de Maniyafushi, simulant ainsi lôarriv®e d'un DCP sur la c¹te.. Les r®sultats montrent 

une robustesse différente des cordes, la plus résistante étant celle composée de sisal et de coton. 

Dôautres ®l®ments permettant une bonne utilisation des cordes biod®gradables dans les DCP sont 

abordés. » [IOTCï2017ïWPEB13ïINF12] 

« Cette étude résume les résultats d'un projet pilote ayant visé à tester les cordes biodégradables 

utilisées dans les DCP dans des conditions de p°che r®elles. L'une des difficult®s lorsque lôon teste 

des DCP expérimentaux au sein de la pêcherie à la senne est le fait que les pêcheurs opèrent sous 

nôimporte quel DCP quôils trouvent en mer, donc les DCP passent souvent de main en main et il est 

difficile de retrouver les DCP expérimentaux pour recueillir leurs données et obtenir des résultats 

significatifs. Lôobjectif premier du projet pilote consistait ¨ apprendre, gr©ce ¨ cette exp®rience, ¨ 

concevoir un déploiement en mer à grande échelle de DCP biodégradables, en identifiant les 

difficultés et problèmes éventuels liés à la collecte efficace des données sur les DCP testés. Pour 

comparer les performances des DCP biod®gradables et non biod®gradables, lôInternational Seafood 

Sustainability Foundation (ISSF) a déployé, en collaboration avec 6 senneurs de la flottille 

INPESCA, 174 DCP - 89 non biodégradables et 85 biodégradables -, dans l'océan Indien occidental. 

Deux conceptions différentes ont été testées à plusieurs profondeurs (10 m, 30 m, 50 m et 70 m). Au 

total, 74,913 échantillons de biomasse ont été recueillis au moyen de bouées-échosondeurs attachées 

¨ ces DCP. Nos r®sultats montrent des sch®mas dôagr®gation des poissons (thons et autres esp¯ces) 

similaires autour des DCP non biodégradables et biodégradables. La durée de vie des DCP et les 

implications de nos résultats sur les expériences futures sont abordées. » [IOTC-2017-WPEB13-

INF13] 

84. Le GTEPA a RECONNU que lôactivit® entreprise par lôISSF et ses partenaires est importante pour 

minimiser lôempreinte environnementale de la p°che sous DCP, et les a ENCOURAGÉ à 

poursuivre les essais ¨ grande ®chelle des DCP biod®gradables dans lôoc®an Indien. Une expérience 

à grande échelle en conditions réelles, bénéficiant de la collaboration de la totalité de la flottille de 

senneurs, assurera le suivi du BIODCP expérimental pendant toute la durée de sa vie (c.-à-d. le suivi 

du BIODCP même lorsque sa bouée est changée par un autre navire). 

85. Le GTEPA a DISCUTÉ de certains problèmes que la réalisation de ces études posent, étant donné 

la limitation du nombre de DCP actifs par senneur dans l'océan Indien. Par exemple, la limite du 

nombre de DCP actifs en mer dans lôoc®an Indien entrave le d®ploiement de BIODCP de conception 

expérimentale et nôincite pas les flottilles ¨ les d®ployer car ils pourraient sôav®rer peu fructueux 

pour la p°che. Côest pourquoi le GTEPA a RECOMMANDÉ  ̈  la Commission dôenvisager 
dôallouer des fonds sp®cifiques pour le déploiement de DCP expérimentaux destinés à la collecte de 

données scientifiques, fonds qui seraient versés aux navires volontaires pour participer aux essais 

sur les DCP biodégradables, dans le cadre de protocoles expérimentaux examinés et approuvés par 

le Comité scientifique. 

 
 

7. PECHERIES AU FILET MAILLANT  : PROBLEMES ET BESOINS 

7.1 Révision régionale des données disponibles sur les flottilles de fileyeurs opérant dans l'océan 

Indien 

86. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï18, qui décrit la capacité et les 

prises accessoires des filets maillants dans la zone de convention de la CTOI, dont voici le résumé 

fourni par les auteurs : 

« Les p°cheries de lôoc®an Indien sont domin®es par les activit®s artisanales. La plupart des 

pays c¹tiers en d®veloppement bordant lôoc®an Indien d®pendent des p°cheries artisanales pour 

leur alimentation et leurs revenus. La prédominance des flottilles artisanales dans la région 

entra´ne toutefois de fortes incertitudes dans la collecte des donn®es. La n®cessit® dô®valuer 

lôampleur des p°cheries au filet maillant a ®t® remarquée par le GTEPA de la CTOI, qui a 

recommand® de geler ou de r®duire la capacit® de p°che et lôeffort des filets maillants jusquô¨ 
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ce que des informations suffisantes soient disponibles pour ®valuer lôimpact de ce mode de p°che 

sur les ressources ciblées et non ciblées. Cette étude vise à décrire et analyser la situation de la 

capacité de pêche et des prises accessoires des pêcheries au filet maillant opérant dans la zone 

de compétence de la CTOI. Elle examine de manière exhaustive la littérature scientifique et 

technique, les rapports des comit®s scientifiques et dôapplication de la CTOI, les rapports 

nationaux, les mesures de conservation et de gestion (MCG), ainsi que les statistiques sur les 

prises nominales et les données disponibles sur la capacité de pêche. » (voir le document pour 

un résumé plus complet) 

87. Le GTEPA a NOTÉ que des maillages de mammifères marins ont été observés dans les pêcheries 

thonières côtières au filet maillant des pays comme Madagascar et la Tanzanie. Ces navires ne sont 

pas inscrits sur la Liste CTOI des navires en activité car ils sont généralement de petite taille (<24 m), 

opèrent des filets maillants au sein de la ZEE et utilisent des petites mailles. 

88. Le GTEPA a NOTÉ que tous les navires en activité inscrits au Registre CTOI des navires autorisés 

doivent être suivis et contrôlés par les pays membres, qui doivent déclarer leurs prises et activités 

conformément aux résolutions de la CTOI. 

89. Le GTEPA a PRIS NOTE du résumé du document IOTCï2017ïWPEB13ï19, qui décrit 

lôutilisation des filets maillants de subsurface pour réduire les prises accessoires de cétacés et de 

tortues marines : 

« Le Pakistan possède une grande flottille de fileyeurs thoniers qui opèrent dans les eaux 

côtières, la zone économique exclusive et la zone hors juridiction nationale. Les filets maillants 

utilisés pour capturer les thons et les espèces apparentées mesurent généralement plus de 7 km 

de long et sont connus pour leurs prises accessoires extrêmement élevées, dont font partie les 

tortues, les baleines, les dauphins, les requins baleines, les Mobulidés, les Carcharhinidae et les 

poissons-lunes. Pour réduire le maillage de la mégafaune, des engins alternatifs sont introduits 

à une échelle pilote, mais il faudra de nombreuses années à la flottille pour se convertir à ces 

changements et que les pêcheurs les adoptent pleinement.  Le WWF-Pakistan a donc convaincu 

les pêcheurs des fileyeurs thoniers de poser leurs filets maillants en subsurface (entre 1,5 et 1,8 

m sous la surface), ce qui ne requiert que des modifications mineures des opérations de pêche. 

Ces filets maillants de subsurface (localement connus sous le nom de ñtilo mahoreò) ®taient 

utilisés par les pêcheurs du Balochistan il y a quelques décennies lorsqu'ils voulaient cibler 

lôalbacore.  Gr©ce au programme d'équipages-observateurs du WWF-Pakistan, cette 

modification a été facilement acceptée par les pêcheurs. Depuis le début de cette modification 

en août 2014, près de 63 % des pêcheurs ont entièrement changé leur mode de pêche pour 

adopter les engins en subsurface, tandis quôenviron 27 % ont modifi® pr¯s de 60 % de leurs 

filets pour le type en subsurface tout en continuant à déployer en surface le reste de leurs filets. 

Environ 6 % des flottilles ne possèdent que 40 % de filets maillants de subsurface et 60 % de 

filets de surface, tandis que seuls 4 % n'ont pas modifié leur mode opératoire. » (voir le 

document pour un résumé plus complet) 

90. Le GTEPA a NOTÉ que les r®sultats de lô®tude explorant des mesures d'att®nuation potentielles des 

prises accessoires bas®es sur des techniques simples de d®ploiement de lôengin semblent tr¯s 

prometteurs, et a DEMANDÉ  aux auteurs de soumettre un document d®crivant lôensemble des 

r®sultats lôan prochain, de sorte que ces travaux puissent °tre soigneusement examin®s par le 

GTEPA.  

91. Le GTEPA a NOTÉ qu'il est très important de développer de nouvelles sources de collecte des 

donn®es, telles que ce genre de m®canisme dôauto-déclaration, et a ENCOURAGÉ le WWF-

Pakistan à explorer des méthodes de validation des informations recueillies. 

 

8. PEAU BLEUE  

8.1 Examen des informations récentes sur la biologie, la structure de stock, les mesures 

d'atténuation des prises accessoires, les pêcheries et les données environnementales associées 

au peau bleue  

8.1.1 Croissance du peau bleue 

92. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï20, qui décrit la croissance du peau 

bleue dans lôoc®an Indien au moyen du comptage des bandes de croissance des vertèbres sectionnées, 

dont voici le résumé fourni par les auteurs : 
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« Le peau bleue, Prionace glauca, est fréquemment capturé dans les pêcheries pélagiques et est le 

requin le plus captur® par la p°cherie palangri¯re p®lagique portugaise  dans lôoc®an Indien. La 

biologie du peau bleue a été amplement étudiée dans les océans Atlantique et Pacifique. Toutefois, 

de forts niveaux d'incertitude persistent toujours quant à de nombreux aspects de sa biologie dans 

la région de l'océan Indien, en particulier dans le domaine de lôestimation de lô©ge et de la 

modélisation de la croissance. Au total, 818 échantillons de vertèbres ont été recueillis sur des 

peaux bleues de 82 à 301 cm de longueur à la fourche (LF) entre mars 2013 et septembre 2016. 

Lô©ge des individus a ®t® estimé en comptant les paires de bandes de croissance des vertèbres 

sectionn®es. Deux mod¯les de croissance ont ®t® ajust®s aux donn®es sur lô©ge : une fonction de 

croissance de Von Bertalanffy (VBGF) à trois paramètres, reparamétrée pour calculer L0 (taille 

à la naissance) ; et une VBGF ¨ deux param¯tres avec une L0 fix®e. Cette derni¯re sôest av®r®e 

la plus ad®quate pour d®crire la croissance de lôesp¯ce, les param¯tres estim®s ®tant Linf  = 272,2 

cm LF, k = 0,15 année-1 pour les mâles et Linf  = 283,2 cm LF, k = 0,13 année-1 pour les femelles. 

Lô©ge maximal a ®t® estim® ¨ 25 ans, ce qui est lô©ge le plus ®lev® attribu® ¨ cette esp¯ce jusquôici. 

Dôautres travaux sur le peau bleue de lôoc®an Indien sont n®cessaires, mais cette ®tude ajoute 

dôimportantes informations sur les traits de vie, qui peuvent contribuer à la gestion et à la 

conservation de lôesp¯ce. » 

93. Le GTEPA a PRIS NOTE de la nouvelle ®tude sur lô©ge visant ¨ d®crire la croissance des peaux 

bleues dans lôoc®an Indien et est CONVENU que les principaux paramètres de croissance (âge 

maximal observ®, k et LÐ) devraient °tre utilis®s dans lôactuelle ®valuation de stock du peau bleue 

de lôoc®an Indien. 

94. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï21 Rev_1, qui estime les 

paramètres des dynamiques de population au moyen d'une matrice de Leslie intégrant les paramètres 

biologiques sp®cifiques ¨ lôoc®an Indien, dont voici le r®sum® fourni par les auteurs : 

« Lô®tude a r®alis® une analyse d®mographique pour estimer le taux de croissance de la 

population et la pente ¨ lôorigine de la relation stock-recrutement au moyen de la méthode de la 

matrice de Leslie appliqu®e au peau bleue de lôoc®an Indien (Prionace glauca). Une simulation 

de Monte Carlo a ®t® utilis®e pour int®grer lôincertitude des informations biologiques. Les 

r®sultats ont indiqu® que la productivit® du peau bleue ®tait ®lev®e, avec un taux dôaccroissement 

intrins¯que ɔ=0,25-0,33 y-1 si l'on suppose un cycle reproductif (CR) annuel ; toutefois, la 

productivité était plus basse, avec ɔ=0,19-0,20 y-1, si l'on suppose un CR biennal. La pente à 

l'origine du modèle stock-recrutement de Beverton-Holt a été estimée à 0,76-0,81 dans la plupart 

des scénarios, hormis un scénario (pente à l'origine à 0,85) dans lequel une mortalité naturelle 

par âge constante a été supposée. » 

95. Le GTEPA a NOTÉ que M avait ®t® estim®e au moyen de cinq m®thodes dôestimation empirique 

diff®rentes, dont deux seulement d®pendaient de lô©ge. 

96. Le GTEPA est CONVENU que lôestimation de la pente ¨ l'origine d®termin®e dans lô®tude (0,79), 

bas®e sur un cycle reproductif annuel et des informations sur lô©ge et la croissance actualis®es depuis 

le précédent document, serait utilisée dans la mise à jour de la passe du modèle dô®valuation Stock 

Synthesis. Le cycle reproductif annuel a été choisi parce qu'il est plus cohérent avec les 

connaissances actuelles de la biologie reproductive de lôesp¯ce. 

 

8.1.2 Reconstruction des prises de peau bleue dans l'océan Indien 

97. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï22, qui présente les prises 

historiques du peau bleue de lôoc®an Indien depuis 1971, d®termin®es au moyen du ratio de requins 

par rapport aux espèces principales, dont voici le résumé fourni par les auteurs : 

« La reconstruction des séries temporelles des prises de requins est particulièrement importante 

pour les évaluations de stock, car les données sur les prises nominales de requins sont 

généralement très limitées et très incertaines. Ce document fournit une hypothèse alternative de 

reconstruction des prises de requins dans l'océan Indien (pêcheries sous mandat de la CTOI) 

dôapr¯s une m®thode ®labor®e pour le PAUE-requins (Plan dôaction de lôUE pour les requins). 

La m®thode dôestimation est bas®e sur les ratios prises de requins:prises dôesp¯ces principales, 

obtenus grâce aux programmes d'observateurs, à une révision de la littérature et/ou à des 

communications personnelles. Dans ce document nous présentons les estimations moyennes par 

flottille/m®tier pour lôoc®an Indien (2000-2015), ainsi quôune s®rie temporelle 1971-2015. Cette 

série temporelle (niveau du stock) peut être utilisée comme prises historiques alternatives dans 

lô®valuation de stock 2017 du BSH de la CTOI, tant dans les mod¯les de production (estimations 

du niveau du stock) que les modèles intégrés (estimations spécifiques de la flottille). » 
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98. Le GTEPA a NOTÉ que les prises de peau bleue estimées par la méthode du ratio étaient plus faibles 

que les estimations déclarées par certaines flottilles. Le GTEPA a également NOTÉ que lôutilisation 

de ratios statiques des prises (peaux bleues:espèce cible, par métier) ne reflète pas les modifications 

de la composition spécifique au fil du temps ou les changements ayant eu lieu au sein de chaque 

métier, qui peuvent influencer cette tendance. 

99. Le GTEPA a NOTÉ que, si cette méthode est susceptible de bien fonctionner dans le cas des 

flottilles disposant dôinformations recueillies par des observateurs, elle peut fonctionner moins bien 

dans le cas où les connaissances des experts se basent sur des livres de bord enregistrant uniquement 

les prises conservées, et ne tenant donc pas compte des rejets.  

100. Le GTEPA est CONVENU de considérer les résultats comme constituant une série de capture 

optionnelle pour lô®valuation de stock du peau bleue. 

101. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï23, qui présente des prises 

historiques alternatives du peau bleue de lôoc®an Indien depuis 1950, d®termin®es au moyen de 

plusieurs méthodes de reconstruction, dont voici le résumé fourni par les auteurs :  

« Ce document utilise les données disponibles sur les prises nominales actuellement contenues 

dans la base de donn®es de la CTOI, et explore lôutilisation dôune m®thode de d®sagr®gation, 

suivie d'une m®thode bas®e sur le ratio et dôune approche statistique GAM, pour reconstruire 

les prises historiques de peau bleue dans l'océan Indien. Les méthodes décrites dans ce 

document essaient de tenir compte de deux grandes sources dôerreur dans les prises d®clar®es : 

(i) la non-déclaration par espèce, et (ii) la non-déclaration pure et simple. Une méthode 

syst®matique dôidentification des flottilles indicatrices a ®t® utilis®e pour d®sagr®ger les 

d®clarations ñrequins NCAò en vue de rem®dier aux rares d®clarations au niveau de lôesp¯ce, 

tandis que les modèles basés sur le ratio et GAM, utilisant les prises ciblées, ont été appliqués 

pour prédire les prises escomptées lorsque des prises nulles avaient été déclarées. La série GAM 

a produit des estimations des prises plus élevées dans les premières années et était encore en 

augmentation à la fin de la période temporelle (2015), tandis que les estimations du ratio basées 

sur les prises désagrégées suivaient de plus près la tendance des prises désagrégées et 

pr®sentaient un pic en 2011. Une palette dôapproches a été explorée, mais si une série de prises 

doit °tre employ®e de pr®f®rence comme s®rie alternative dans lô®valuation, il est alors 

recommand® dôutiliser les prises estim®es par le GAM. » 

102. Le GTEPA a NOTÉ que toutes les méthodes de reconstruction présentées dans les documents IOTC-

2017-WPEB13-22 et IOTC-2017-WPEB13-23 ont été appliquées en raison du caractère très 

incomplet des prises nominales. Les m®thodes dôestimation se fondent sur la m°me source de 

donn®es dôorigine : les prises nominales de la CTOI. Les estimations issues du commerce présentées 

en 20152 étaient, elles, fondées sur des informations commerciales provenant des ailerons de requins 

vendus aux ench¯res ¨ Hong Kong, ®chelonn®es par prise cible, elles proviennent donc dôune source 

de données non halieutique. Ces prises ont été considérées comme plausibles et ayant des tendances 

similaires, mais de plus grande ampleur.  

Synthèse des discussions sur la reconstruction des prises 

103. Le GTEPA a NOTÉ que les séries de capture suivantes sont disponibles : nominales, désagrégées, 

ratios, GAM, EUPOA et commerce (Figure 1).  

                                                   

 

2 Clarke, S., 2015. Historical Catch Estimate Reconstruction for the Indian Ocean based on Shark Fin Trade Data. 

IOTCï2015ïWPEB11ï24   
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Figure 1. Prises nominales de la CTOI et autres prises historiques estim®es du peau bleue de lôoc®an Indien, 

tenant compte de lôincertitude ®lev®e associ®e aux prises d®clar®es. 

 

104. Le GTEPA a NOTÉ que les séries de capture « désagrégées » et « ratio è nô®taient pas consid®r®es 

comme des séries plausibles. Les prises nominales sont considérées comme étant fortement sous-

estimées. La série temporelle basée sur le commerce (1980-2011) est incomplète et présente donc 

des difficult®s pour certains mod¯les car elle ne va pas jusquô¨ 2015 et des complications 

apparaissent lors de lôattribution des prises aux flottilles dans le mod¯le SS. La m®thode EUPOA 

démarre en 1971 et a produit des estimations par flottille qui étaient plus faibles que les valeurs 

déclarées.  

105. Le GTEPA est CONVENU dôappliquer les s®ries de capture recommandées dans le document 

(estimations du GAM du document IOTC-2017-WPEB13-23) au sc®nario dô®valuation de r®f®rence, 

mais est également CONVENU dôexaminer la sensibilit® des r®sultats aux s®ries de capture EUPOA 

et fondées sur le commerce, ainsi quôaux prises nominales, ¨ titre indicatif (Figure 1). 

 

8.2 Examen des nouvelles informations sur lô®tat du peau bleue 

8.2.1 Indices de PUE nominales et standardisées 

 

106. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï24, qui présente les prises et les 

PUE standardis®es du peau bleue dans lôoc®an Indien, p°ch® par la flottille palangri¯re portugaise 

entre 2000 et 2016, dont voici le résumé fourni par les auteurs : 

« La pêcherie palangrière pélagique portugaise a démarré dans l'océan Indien à la fin des 

années 1990, en ciblant essentiellement l'espadon dans la région sud-ouest. Ce document de 

travail analyse les tendances des prises, de l'effort et des PUE standardisées des peaux bleues 

capturés par cette pêcherie. Les PUE nominales annuelles ont été calculées en termes de 

biomasse (kg/1 000 hameçons) et standardisées avec des modèles linéaires généralisés mixtes 

(GLMM) utilisant lôann®e, le trimestre, la saison et le ciblage en tant qu'effets fixes, et le bateau 

en tant qu'effet aléatoire. Les tendances des PUE standardisées montrent une baisse générale 

les premi¯res ann®es, entre 2000 et 2005, suivie dôune augmentation jusquôen 2008, puis dôune 

autre baisse g®n®rale au cours des ann®es les plus r®centes jusquôen 2016. » (voir le document 

pour un résumé plus complet) 

107. Le GTEPA a PRIS NOTE de lôutilisation du ratio espadon/peau bleue comme indice du 

comportement de ciblage pour chaque opération de pêche. Les analyses utilisant des sous-ensembles 

dôesp¯ces ou des ratios ont produit les m°mes r®sultats, côest pourquoi lôindice du ratio simple a ®t® 

employé. Lorsque cette variable était exclue du modèle, les PUE obtenues présentaient un déclin 

plus prononcé ; lôimpact de la variable « ratio » semble aplatir dans une certaine mesure les séries 

temporelles de PUE et peut introduire un biais dans les PUE standardisées.  
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108. Le GTEPA a NOTÉ que la proportion de virages nuls comportant des prises de BSH était faible 

(3 % du total) et que les ann®es 1998 et 1999 nô®taient pas incluses parce que seuls quelques navires 

étaient en activité pendant ces premières années de la pêcherie. 

109. Le GTEPA a NOTÉ que lôanalyse utilise la biomasse plut¹t que le nombre, et que lô®ventuelle 

différence entre les résultats de ces deux unités de capture est due à la différence de taille selon la 

répartition spatiale des peaux bleues, les grands requins étant capturés à des latitudes tropicales et 

les requins plus petits se rencontrant à des latitudes plus australes. 

110. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï25, qui présente les taux de capture 

standardisés du peau bleue pêché par la flottille palangrière de surface espagnole entre 2001 et 2015, 

dont voici le résumé fourni par les auteurs : 

« Grâce à 2 049 marées des navires de la flottille palangrière espagnole de surface ayant opéré 

dans l'océan Indien au cours de la période 2001-2015, des taux de capture des PUE 

standardisées du peau bleue (Prionace glauca) ont été obtenus au moyen d'un modèle linéaire 

g®n®ralis®. Les principaux facteurs ®tudi®s ®taient lôann®e, le trimestre, la zone, le ratio, lôengin 

et lôinteraction trimestre*zone. Le mod¯le de r®f®rence le plus significatif obtenu expliquait 

81 % de la variabilité des PUE observée et suggère une tendance stable de ce stock de peau 

bleue dans lôoc®an Indien. La plupart de la variabilit® des PUE ®tait expliqu®e par le facteur du 

ciblage, comme le montre le ratio entre les niveaux de capture des deux espèces les plus 

fréquemment débarquées et à plus forte valeur commerciale : lôespadon et le peau bleue. » (voir 

le document pour un résumé plus complet) 

111. Le GTEPA a NOTÉ que les PUE standardisées du peau bleue capturé par la flottille palangrière 

espagnole ont produit un indice relativement stable au fil du temps, contrairement aux PUE 

portugaises, alors qu'on peut sôattendre ¨ ce quôelles pr®sentent des r®sultats similaires, puisque ces 

flottilles utilisent toutes deux des stratégies de pêche similaires et opèrent dans les mêmes zones, 

globalement.  

112. Le GTEPA a NOTÉ que la variable de lôindice de ciblage (ratio) utilis®e pour les PUE portugaises 

a également été employée pour la flottille espagnole, mais au niveau de la marée et non de chaque 

opération de pêche. Le GTEPA a PRIS NOTE de lô®tude3 men®e pour explorer lôeffet du ratio sur 

cette flottille.  

113. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï26, qui présente les PUE 

standardis®es du peau bleue p°ch® par la p°cherie palangri¯re p®lagique indon®sienne dans lôoc®an 

Indien oriental entre 2005 et 2016, dont voici le résumé fourni par les auteurs : 

« Les PUE nominales annuelles ont été calculées en nombre (N)/1 000 hameçons et estimées 

avec des modèles linéaires généralisés (GLM) et des modèles linéaires généralisés mixtes 

(GLMM), utilisant lôannée, le trimestre, la zone, les variables environnementales (température 

de surface de la mer, concentration en chlorophylle-a, énergie cinétique des tourbillons, 

anomalie du niveau de la mer, et topographie dynamique absolue) et les caractéristiques 

opérationnelles de lôengin. Les r®sultats ont montr® que les facteurs ayant contribu® le plus ¨ 

lô®cart ®taient la zone, suivie de lôann®e, de la SST, du NHEF et du trimestre, et enfin des autres 

effets et interactions. Dôune mani¯re g®n®rale, il nôy avait aucune tendance nette, les séries 

variant au cours de la période. » (voir le document pour un résumé plus complet) 

114. Le GTEPA a REMERCIÉ  les auteurs dôavoir produit cette premi¯re s®rie temporelle standardis®e 

du peau bleue issue de la flottille palangrière thoni¯re dôIndon®sie et les a ENCOURAGÉ à 

poursuivre ce travail ¨ lôavenir. 

115. Le GTEPA a PRIS NOTE de lôajout dôun certain nombre de variables environnementales dans 

lôanalyse des PUE. Il y avait une forte proportion de virages comportant des prises nulles de peau 

bleue (67 %), côest pourquoi un mod¯le GLM Tweedie a ®t® utilis® pour lôanalyse. Lôindice obtenu 

a montré des différences interannuelles très marquées, notamment une valeur très faible en 2011 qui 

a sembl® °tre une anomalie, ce qui a sugg®r® que dôautres travaux pourraient être menés pour 

améliorer la standardisation. 

                                                   

 

3 Mejuto, J. et De la Serna, J.M. 2000. Standardized catch rates by age and biomass for the North Atlantic 
swordfish (Xiphias gladius) from the Spanish longline fleet for the period 1983-1998 and bias produced by 

changes in the fishing strategy. Collect. Vol. Sci. Pap. CICTA, 51(5) : 1387-1410. 
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116. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï27, qui présente les PUE 

standardis®es du peau bleue p°ch® par la p°cherie palangri¯re fran­aise ciblant lôespadon dans 

lôoc®an Indien sud-ouest entre 2007 et 2016, dont voici le résumé fourni par les auteurs : 

« Le requin bleu (Prionace glauca) représente la principale prise accessoire de la pêcherie 

palangri¯re fran­aise ciblant lôespadon dans l'oc®an Indien sud-ouest. Grâce aux données 

d'observateurs et auto-déclarées recueillies à bord des palangriers commerciaux entre 2007 et 

2016, nous proposons, pour la première fois pour cette pêcherie, une série de PUE standardisées 

du peau bleue, estim®e au moyen dôun mod¯le log-normal linéaire généralisé mixte (GLMM), 

utilisable dans lô®valuation du stock. » 

117. Le GTEPA a NOTÉ que le peau bleue est souvent la principale espèce de prises accessoires de cette 

pêcherie, et qu'il est toujours rejeté ou relâché. La proportion de virages nuls était relativement faible 

avec 11 %. Il y a de grandes différences entre les PUE nominales et standardisées au début de la 

s®rie temporelle, et les avantages et inconv®nients li®s ¨ lôutilisation de cette premi¯re ann®e ont ®t® 

débattus. Le GTEPA est CONVENU de conserver la série temporelle dans sa totalité.  

118. Le GTEPA a également NOTÉ que lôidentification du navire avait ®t® employ®e en tant quôeffet 

al®atoire au sein du mod¯le afin de repr®senter les pr®f®rences et lôexp®rience des p°cheurs, ainsi 

que la zone exploitée. Même si lôajout de la taille du navire en tant quôeffet fixe serait plus simple 

et riche en informations, il serait corrélé à la zone et ne pourrait donc pas être utilisé dans cette 

analyse. 

119. Le GTEPA a DEMANDÉ  aux auteurs dô®tudier lôhypoth¯se dôune lin®arité des variables continues, 

ou bien dôune absence de lin®arit® de certaines dôentre elles. 

120. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï29, qui présente une révision des 

taux de capture standardis®s du peau bleue dôapr¯s les donn®es des observateurs japonais présents 

dans l'océan Indien entre 1992 et 2016, dont voici le résumé fourni par les auteurs : 

« Nous avons actualis® les PUE standardis®es du peau bleue (Prionace glauca) dôapr¯s les 

données d'observateurs japonaises recueillies dans l'océan Indien entre 1992 et 2016. Nous 

avons également modifié la stratification spatiale et la structure du modèle lors de la 

standardisation des PUE. Nous avons comparé quatre modèles admissibles et choisi le modèle 

binomial négatif avec sur-représentation de zéros comme étant le modèle le plus parcimonieux 

utilisant lôAIC. Les tendances des PUE ®taient ¨ la hausse dans les ann®es 1990 et ont atteint 

un pic en 1999, suivi dôun fort d®clin en 2000. Ensuite, la tendance des PUE a ®t® constante ou 

légèrement à la hausse avec de fortes fluctuations. » 

121. Le GTEPA a NOTÉ que le peau bleue nôest pas du tout cibl® par la flottille palangri¯re thoni¯re 

japonaise et est considéré comme une prise accessoire des pêcheries ciblant les thons.  

122. La proportion de virages ne comportant aucune prise de peau bleue variait entre 5 et 30 % tout au 

long de la s®rie temporelle, côest pourquoi plusieurs mod¯les appropri®s ont ®t® explor®s pour 

prendre cela en compte, y compris le modèle binomial négatif et binomial négatif avec sur-

représentation de zéros, qui ont produit des résultats très similaires. 

123. Le GTEPA a NOTÉ le fort impact de la standardisation sur la série temporelle, les valeurs 

standardisées étant plus faibles que les PUE nominales pendant les premières années mais beaucoup 

plus élevées que les PUE nominales des 2 dernières années.  

124. Le GTEPA a NOTÉ qu'il existe des différences de configuration des engins dans les zones 

(tropicales et temp®r®es) o½ la flottille japonaise op¯re. Cette ann®e, lôanalyse des PUE a utilis® une 

séparation spatiale nord/sud à 35°S tandis que les analyses précédentes avaient utilisé une séparation 

est/ouest à 90°E. Ce choix visait à tenir compte des différences dans la répartition des tailles des 

peaux bleues entre les zones centrales des pêcheries palangrières japonaises, en particulier celles de 

la pêcherie ciblant le thon rouge du Sud dans les latitudes australes et celles de la pêcherie ciblant 

les thons tropicaux dans les eaux tropicales.  

125. Le GTEPA a DEMANDÉ  aux auteurs de fournir davantage de diagrammes diagnostiques 

permettant dôexplorer les effets de chaque variable utilis®e dans le modèle, comme les valeurs 

ajustées vs résiduelles. Le GTEPA a également DEMANDÉ  aux auteurs de fournir quelques 

diagrammes exploratoires permettant de savoir si le modèle est sensible à la spécification des 

variables explicatives, p. ex. la zone et le nombre dôhame­ons entre flotteurs.  



IOTCï2017ïWPEB13ïR[F] 

Page 29 sur 128 

126. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ïINF08, qui fournit une mise à jour 

et une révision des taux de capture standardisés du peau bleue capturé par la pêcherie palangrière 

taïwanaise dans l'océan Indien, dont voici le résumé fourni par les auteurs : 

« Les données de prises et effort du peau bleue issues des rapports d'observateurs, embarqués 

sur des grands palangriers taïwanais ayant opéré dans l'océan Indien entre 2004 et 2016, ont 

été analysées. Pour traiter le fort pourcentage de prises nulles de requins, les prises par unité 

d'effort (PUE) du peau bleue, en tant que nombre de poissons pêchés pour 1 000 hameçons, ont 

été standardisées au moyen d'un modèle delta-log-normal à deux étapes qui gère séparément la 

proportion de filages positifs et les PUE des prises positives. Chaque modèle inclut les 

principales variables que sont lôann®e, le trimestre, la zone, le nombre dôhame­ons par panier 

(NHPP), et toutes les interactions réciproques entre le trimestre, la zone et le NHPP. Les indices 

standardisés, avec un intervalle de confiance rééchantillonné à 95 %, sont indiqués ici. Les PUE 

standardisées du peau bleue ont montré une tendance stable de 2004 à 2008, puis ont augmenté 

progressivement par la suite, avec des pics en 2014. Les résultats obtenus dans cette étude 

peuvent être améliorés si des séries temporelles plus longues de données d'observateurs sont 

disponibles. » 

127. Le GTEPA a NOTÉ que le modèle final explique près de 13 % de la variabilité des PUE et a 

ENCOURAGÉ les auteurs ¨ explorer lôinclusion dôune gamme plus large de variables dans leurs 

futures ®tudes, afin dôessayer dôexpliquer une proportion plus forte de la variabilit®. 

Synthèse des discussions sur les PUE 

128. Le GTEPA est CONVENU dôexplorer lôutilisation de lôensemble des s®ries de PUE disponibles 

dans lô®valuation de stock (Figure 2). 

 
Figure 2. Séries de PUE standardisées du peau bleue, disponibles et exécutées dans les différents modèles 

dô®valuation de stock et les analyses de sensibilit®. 

 

129. Le GTEPA a NOTÉ qu'il existe des tendances contradictoires au sein de certaines séries de PUE et 

que lôajout de donn®es contradictoires produirait un modèle mal défini. Une analyse typologique 

hiérarchique a montré que les séries de PUE les plus fortement corrélées étaient celles de 

lôUE,Portual (PRT) et de lôUE,France (flottille de La R®union - REU) ; ces deux séries ont présenté 

des tendances similaires à la baisse. Ces deux séries de PUE ont donc été choisies pour la passe de 

r®f®rence de lô®valuation, ¨ laquelle ont ®t® ajout®es les PUE japonaises de la fin de la p®riode, qui 

présentaient aussi une légère corrélation positivement avec les séries PRT et REU. Des essais de 

sensibilité ont été exécutés au moyen de combinaisons des autres séries temporelles de PUE. Le 

GTEPA a NOTÉ que les séries de PUE japonaises du début et de la fin de la période peuvent avoir 

été affectées par les changements dans le marché de la demande en ailerons et en viande de peau 

bleue au fil du temps (Figure 3).  
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Figure 3. Séries de PUE standardisées du peau bleue utilisées dans le modèle de référence final 
 

 

PUE Étude collaborative des PUE des requins issues de plusieurs flottilles palangri¯res de lôoc®an 

Indien  

130. NOTANT  les tendances contradictoires des PUE du peau bleue dérivées des différentes flottilles 

palangri¯res de lôoc®an Indien, et ÉTANT DONNÉ  le succ¯s de lôanalyse conjointe des donn®es 

opérationnelles de prises et effort pour résoudre ces contradictions dans dôautres groupes de 

travail, le GTEPA a RECOMMANDÉ  de lancer une analyse conjointe des données 

op®rationnelles de prises et effort de plusieurs flottilles, afin dôapprofondir les m®thodes et de 

fournir des indices dôabondance des requins sous mandat de la CTOI.  Un consultant devrait être 

engag® pour entreprendre cette t©che, pour un budget dôenviron 45 000 EUR. 

 

8.2.2 Évaluations de stock  

Analyse de réduction de stock (ARS)  

131. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13-30, qui décrit une analyse de 

r®duction de stock (ARS) pour estimer les param¯tres dôun mod¯le de production exc®dentaire de 

Schaefer appliqué au peau bleue dans l'océan Indien, dont voici le résumé fourni par les auteurs : 

« Dans ce document, une analyse de réduction de stock (ARS) basée sur les données de capture 

et les informations a priori sur le taux de croissance intrinsèque (r) a été utilisée pour estimer 

la production maximale équilibrée du peau bleue (Prionace glauca) capturé dans l'océan Indien. 

Lôincertitude concernant les prises est ®lev®e. Six s®ries temporelles des prises ont ®t® ®tudi®es. 

Les résultats indiquent que les prises ont augmenté rapidement après 1990 et sont supérieures 

¨ la production maximale ®quilibr®e (PME) depuis le d®but des ann®es 2000. Lôincertitude 

concernant lô®tat du stock en 2015 est ®lev®e. La probabilit® que le stock ne soit pas surexploité, 

soit sujet à la surpêche, ou soit surexploité, était de 24,3 %, 36,7 % et 39 %, respectivement, 

dans la passe de référence. Toutefois, si les prises augmentent, ou si elles demeurent aussi 

®lev®es quôen 2015, il est probable que le stock soit bient¹t surexploité. » 

132.  Le GTEPA a NOTÉ que le niveau dô®puisement final avait ®t® fix® entre 0,2 et 0,7 et quôil influence 

fortement les résultats du modèle. 

133. Le GTEPA a NOTÉ que la répartition de la densité du taux de croissance intrinsèque (r) utilisé dans 

les passes reflète les informations actuellement disponibles sur ce paramètre, et que les passes de 
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sensibilit® se sont av®r®es utiles pour ®valuer lôincertitude concernant les six diff®rentes s®ries 

temporelles des prises. 

134. Le GTEPA a NOTÉ que les résultats sont sensibles au choix de la limite supérieure de la répartition 

de la capacité de charge (k) et a ENCOURAGÉ la r®alisation dôautres ®tudes sur les approches 

alternatives de sélection de la limite supérieure de k. 

135. Le GTEPA a PRIS NOTE des principaux r®sultats de lô®valuation r®alis®e avec l'ARS, pr®sent®s 

ci-dessous (Tableau 2, Tableau 3, Figure 4, Figure 5, Figure 6). 

 
Tableau 2. Peau bleue : Principales quantit®s de gestion issues de lô®valuation ARS, bas®es sur le mod¯le de 

r®f®rence utilisant les prises de lôoc®an Indien estim®es par le GAM. 

Quantité de gestion océan Indien 

Estimation des prises 2015 54 735 

Prises moyennes 2011ï2015 54 994 

PME (t) (IC 80 %) 39 544 (32 093 - 48 395) 

Période utilisée dans 

lô®valuation 

1950ï2015 

FPME (IC 80 %) 0,13 (0,12 - 0,15) 

BPME (t) (IC 80 %) 295 695 (241 644 - 355 855) 

F2015/FPME (IC 80 %) 1,37* (0,88 - 2,43) 

B2015/BPME(IC 80 %) 1,01* (0,70 - 1,29) 

SB2015/ SBPME n.d. 

B2015/B1950 (IC 80 %) 0,50 (0,35 - 0,65) 

SB2015/SB1950 n.d. 

B2015/B1950, F=0 n.d. 

*valeurs médianes  

 

 

 

 

 
Figure 4. Peau bleue : Diagramme de Kobe de lô®valuation ARS appliqu®e ¨ lôensemble de lôoc®an Indien. 

Analyses de sensibilité utilisant six séries temporelles de prises : CTOI, GAM, EUPOA, DISAG, RATIO et 

TRADE. Les lignes de contour représentent 0,5 de la plus haute densité. Les cercles représentent les modes 

des répartitions conjointes des ratios F/FPME et B/BPME. 
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Figure 5. Peau bleue : Diagramme de Kobe de lô®valuation ARS appliqu®e ¨ lôoc®an Indien. Les résultats 

sont issus du modèle de référence ARS privilégié, utilisant les prises estimées par le GAM (la trajectoire 

représente les valeurs modales). 

 

 
a) 
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b) 

Figure 6. Répartition des densités empiriques des estimations de la PME du peau bleue (a) et des ratios 

entre les prises moyennes de ces dernières années (2013-2015) (Yrec) et la PME (b) calculées à partir de six 

séries temporelles des prises (CTOI, GAM, EUPOA, DISAG, RATIO, TRADE). Les nombres dans la figure 

b correspondent à la probabilité empirique que les prises moyennes soient plus élevées que la PME. 

 

 
 Tableau 3. Peau bleue : Matrice de strat®gie de Kobe II de lô®valuation ARS appliqu®e ¨ lôensemble de lôoc®an 

Indien. Probabilité (pourcentage) de violer les points de référence basés sur la PME pour neuf projections de 

captures constantes (niveau de capture moyen 2013ï2015 [57 668 t], ± 10 %, ± 20 %, ± 30 % et ± 40 %), dôici 

3 ans et 10 ans.  

Point de 

référence et 

période de 

projection 

Projections de capture alternatives (par rapport au niveau de capture moyen 2013ï2015) et 

probabilité (%) de violer les points de référence cibles basés sur la PME 

(Bcible = BPME ; Fcible = FPME) 

 60 %  70 %  80 % 90 % 100 % 110 % 120 %  130 %  140 % 

B2018 < BPME 44 48 52 56 61 66 71 76 80 

F2018 > FPME 36 50 64 78 90 97 100 100 100 

          

B2025 < BPME 37 50 63 78 91 98 100 100 100 

F2025 > FPME 34 51 69 87 98 100 100 100 100 

 

136. Le GTEPA a NOTÉ que lôincertitude associ®e ¨ lô®tat du stock est ®lev®e, mais que les r®sultats 

indiquent que le stock de peau bleue de lôoc®an Indien sera vraisemblablement surexploit® 

prochainement si les prises ne diminuent pas jusquô¨ des valeurs inf®rieures ¨ celles estim®es en 

2015. 

137. Le GTEPA a NOTÉ que les différences entre les résultats des passes de sensibilité utilisant 

différentes séries temporelles des prises étaient essentiellement dues aux différentes échelles des 

prises, qui se traduisent par un large éventail de valeurs absolues estimées de la PME, de BPME, et de 

la réponse escomptée de la population aux niveaux absolus de capture. N®anmoins, lôestimation de 

lô®tat du stock (en termes relatifs) ®tait similaire dans toutes les passes des mod¯les. 

138. Le GTEPA a NOTÉ que, m°me si lôapproche de mod®lisation est simple et repose sur quelques 

grandes hypothèses, elle sôest av®r®e °tre une bonne m®thode dô®valuation de lô®tat du stock, et les 

résultats étaient comparables à ceux des modèles plus complexes utilisés. 

Modèle de production excédentaire de Pella-Tomlinson  

139. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï32 Rev_1, qui d®crit lôint®gration 

des paramètres des traits de vie dans un modèle de production excédentaire de Pella-Tomlinson 

appliqué au peau bleue dans l'océan Indien, dont voici le résumé fourni par les auteurs :  

« Dans cette étude, nous avons appliqué une approche bayésienne pour développer un modèle 

de production de Pella-Tomlinson (PTPM) pour le peau bleue de l'océan Indien (Prionace 

glauca) et utilisé une analyse  démographique pour éclairer les informations a priori des 

principaux paramètres. Le modèle matriciel de population a été utilisé pour dériver la 
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r®partition des informations a priori du taux de croissance intrins¯que (ɔ) et du paramètre de 

forme (p) du PTPM. Onze scénarios ont été étudiés pour couvrir les principales incertitudes 

dans les hypoth¯ses biologiques et lôappauvrissement initial de la population. Lôimpact des 

valeurs a priori informatives et non informatives des paramètres a également été étudié. Les 

mod¯les ont ®t® ajust®s ¨ cinq indices dôabondance d®riv®s des principales p°cheries 

palangrières. Les résultats sont sensibles au choix des indices de PUE. La plupart des scénarios 

suggèrent que, début 2015, le peau bleue de l'océan Indien ne courait pas de risque 

(Bactuelle/BPME>1, Factuelle/FPME<1). » (voir le document pour un résumé plus complet) 

140. Le GTEPA a NOTÉ que le scénario de référence de ce modèle utilise les séries des prises nominales 

de la CTOI, que le scénario 6 correspond à une passe de sensibilité explorant un cycle reproductif 

biennal, et que le scénario 10 correspond à une passe de sensibilité explorant une répartition 

uniforme de la fécondité. 

141. Le GTEPA a PRIS NOTE des r®sultats de lôajustement du mod¯le ¨ chacun des 5 indices de PUE 

distincts utilisant les prises nominales historiques du peau bleue dans lôoc®an Indien. Lô®tude a 

utilisé les paramètres démographiques disponibles dans la littérature pour déterminer un taux 

dôaccroissement intrins¯que (r) a priori.  

142. Le GTEPA a NOTÉ que lôa priori nôa pas semblé beaucoup actualisé par le modèle et a SUGGÉRÉ 

que la sensibilit® ¨ lôa priori r pourrait °tre ®valu®e au moyen d'une passe int®grant seulement les a 

prioris. 

143. Le GTEPA a PRIS NOTE des principaux résultats de lô®valuation r®alis®e avec le mod¯le de 

production excédentaire de Pella-Tomlinson (PTSPM), présentés ci-dessous (Tableau 4, Figure 7).  
 

Tableau 4. Peau bleue : Principales quantit®s de gestion issues de lô®valuation PTSPM, basées sur le modèle 

de référence utilisant les prises nominales du peau bleue de lôoc®an Indien. 

Quantité de gestion océan Indien 

Estimation des prises 2015 29 916  

Prises moyennes 2011ï2015 29 507 

PME (t) (IC 80 %) 34 870 (22 810 ï 57 900) 

Période utilisée dans 

lô®valuation 

1980 ï 2015 

 

JPN_L (1992 ï 2015) 

UE,ESP (2001 ï 2015) 

TWN,CHN (2004 ï 2015) 

UE,PRT (2000 ï 2015) 

IDN (2005 ï 2015)   

FPME (IC à 80 %) 0,14 

SBPME (t) (IC 80 %) 258 620 

F2015/FPME (IC 80 %) 0,55 

B2015/BPME(IC 80 %) 1,62 

SB2015/ SBPME n.d. 

B2015/B1950 (IC 80 %) n.d. 

SB2015/SB1950 n.d. 

B2015/B1950, F=0 n.d. 

SB2015/SB1950, F=0 n.d. 

 



IOTCï2017ïWPEB13ïR[F] 

Page 35 sur 128 

 
Figure 7.  Diagramme de Kobe de la médiane de B/BPME et F/FPME avec différentes PUE appliquées au 

scénario de base (triangles noirs, J0, S0, T0, P0 et I0), au scénario 6 (cercles bleus, J6, S6, T6, P6 et I6) et au 

scénario 10 (carrés rouges, J10, S10, T10, P10 et I10), où J : Japon ; S : UE, Espagne ; T : Taïwan,Chine ; 

P : UE, Portugal ; I  : Indonésie. 

 

 

Juste un autre mod¯le dô®valuation de la biomasse de type bay®sien (JABBA)   

144. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï31, qui décrit une approche état-

espace de type bay®sien pour estimer les param¯tres dôun modèle de production excédentaire de 

Schaefer appliqué au peau bleue dans l'océan Indien, dont voici le résumé fourni par les auteurs :  

« Le logiciel dô®valuation de stock ñJuste un autre mod¯le dô®valuation de la biomasse de type 

bay®sienò (JABBA) a ®t® appliqu® ¨ lô®valuation de stock du peau bleue de l'oc®an Indien en 2017. 

Un modèle de référence a été élaboré en utilisant les séries de capture du GAM et les PUE 

suivantes : Japon-fin, UE-Portugal, UE-France. Une passe alternative regroupant tous les indices 

de PUE (de référence + Taipei chinois + Indonésie + UE-Espagne + Japon-début) a été exécutée 

pour comparaison. Les deux passes du modèle JABBA ont produit des diagnostiques de convergence 

robustes.  Lôestimation de la PME du sc®nario de r®f®rence ®tait de 47 355,8 tonnes (32 333,6 ï 

83 741,8 ; IC à 95 %) (Tableau 1). Les estimations de lô®tat du stock (B/BPME et F/FPME) produites 

par le scénario de référence sont fournies avec les estimations des paramètres du modèle dans le 

Tableau 1. Le degr® dôappauvrissement du stock et de surpêche des deux modèles ont été illustrés 

au moyen d'un ñdiagramme de Kobeò (Figure 9). Si on la compare aux points de référence basés 

sur la PME, dans le cas du modèle de référence, la biomasse actuelle (B2015) se situe 33,3 % au-

dessus de BPME et la valeur de la mortalité par pêche actuelle (F2015) se situe 13,1 % au-dessous de 

FPME. Les trajectoires historiques de lô®tat du stock des deux mod¯les ont r®v®l® que le peau bleue 

de l'oc®an Indien avait connu un certain niveau dôappauvrissement au cours des ann®es pass®es, 

toutefois lô®tat du stock demeure toujours dans la zone verte du diagramme de Kobe avec des 

probabilité de 53-65 % (Figure 9). Selon la terminologie standard, ceci indiquerait que le stock 

nôest pas surexploit® et quôaucune surp°che nôa lieu. » 

145. Le GTEPA a NOTÉ que le modèle de référence utilise les séries de capture du GAM et les PUE 

suivantes : Japon-fin, UE-Portugal, UE-France ; tandis que la passe alternative utilise les prises et 

les PUE du scénario de référence ainsi que les séries de PUE de Taïwan-Chine, de lôIndon®sie, de 

lôUE-Espagne et du Japon-début. 
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146. Le GTEPA a NOTÉ que lôanalyse de sensibilit® du jeu complet dôindices de PUE avait d®montr® 

que les estimations de lô®tat du stock que sont B/BPME et F/FPME ®taient assez insensibles ¨ lôexclusion 

dôune s®rie de PUE ¨ la fois, quelle quôelle soit (Figure 8). Les indices de PUE les plus sensibles 

étaient ceux de JPN-début et JPN-fin. Lôexclusion de lôindice JPN-d®but nôa affect® que la trajectoire 

B/BPME, en produisant des valeurs plus optimistes sur la période 1968-1993.Lôexclusion de lôindice 

JPN-fin avait des effets notoires sur les estimations actuelles de lô®tat du stock, qui ®taient plus 

pessimistes en ce qui concerne B/BPME et F/FPME. M°me si lôexclusion de lôindice indon®sien nôavait 

aucune influence décelable sur B/BPME ou F/FPME, elle a entraîné une diminution importante de 

l'erreur quadratique moyenne r®siduelle, indiquant ainsi une am®lioration globale de lôajustement.  

147. Le GTEPA a NOTÉ que lô®valuation des r®partitions a priori et a posteriori avait indiqu® que les 

données contenaient des informations permettant d'estimer K relativement précisément. Toutefois, 

le choix de la répartition a priori de r ®tait ®troit, côest pourquoi cette estimation importante de la 

r®silience ®tait surtout influenc®e par lôa priori et, dans une moindre mesure, par les donn®es, comme 

le montre le chevauchement à presque 100 % entre lôa priori et lôa posteriori. Dans des circonstances 

optimales, lôa priori r devrait être spécifié suffisamment largement pour prendre en compte 

lôincertitude dôun large spectre de processus compensatoires et anticompensatoires, notamment la 

variation du taux individuel de croissance, la maturité, la mortalité naturelle dépendant de lô©ge et le 

recrutement.    

148. Le GTEPA a PRIS NOTE des principaux r®sultats de lô®valuation r®alis®e avec JABBA, pr®sent®s 

ci-dessous (Tableau 5, Figure 9, Figure 9). 

 
Tableau 5. Peau bleue : Principales quantit®s de gestion issues de lô®valuation JABBA, bas®es sur le mod¯le 

de r®f®rence utilisant les prises de lôoc®an Indien estim®es par le GAM. 

Quantité de gestion océan Indien 

Estimation des prises 2015 54 735 

Prises moyennes 2011ï2015 54 994 

PME (t) (IC 95%) 47 356 (32 334 ï 83 742) 

Période utilisée dans 

lô®valuation 
1950 - 2015 

FPME (IC 95%) 0,14 (0,12 - 0,16) 

BPME (t) (IC 95%) 349 243 (238 295 - 616 823) 

F2015/FPME (IC 95%) 0,87 (0,40 - 1,74) 

B2015/BPME(IC 95%) 1,33 (0,92 - 1,72) 

SB2015/ SBPME n.d. 

B2015/B1950 (IC 95%) 0,81 (0,51 ï 1,26) 

SB2015/SB1950 n.d. 

B2015/B1950, F=0 n.d. 

SB2015/SB1950, F=0 n.d. 
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Figure 8. Analyse de sensibilit® des s®ries de PUE, montrant lôeffet de lôexclusion d'un indice à la fois sur les 

estimations de lô®tat du stock correspondant ¨ F/FPME et B/BPME. Les erreurs quadratiques moyennes 

résiduelles (RMSE) sont données entre parenthèses en tant que statistique représentant le bon ajustement 

du modèle.  

 

 

 

Figure 9. Peau bleue : Diagramme de Kobe de lô®valuation JABBA appliqu®e ¨ lôoc®an Indien. Les résultats 

sont issus du modèle de référence (a), et dôune passe alternative (b). 

 

Évaluation au moyen de Stock Synthesis   

149. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï33, qui décrit une évaluation de 

stock de la population de peaux bleues dans l'océan Indien utilisant Stock Synthesis, dont voici le 

résumé fourni par les auteurs :  
« Ce document présente une évaluation du stock de peau bleue dans l'océan Indien utilisant 

Stock Synthesis (version 3.24f http://nft.nefsc.noaa.gov/Download.html).Le modèle d'évaluation 

du peau bleue est structuré en âge (30 ans), spatialement agrégé (1 région) et intègre les deux 

sexes.Les prises, l'effort et la composition en taille sont regroupés en 8 pêcheries couvrant la 

période allant de 1950 à 2015. Sept indices dôabondance, provenant tous des pêcheries 

palangrières, étaient disponibles, de même que trois estimations des prises totales. Le modèle 

de r®f®rence est param®tr® avec les indices dôabondance des s®ries du Portugal, de la R®union 

et du Japon-fin, ainsi quôavec les les prises estim®es par un modèle additif généralisé. La 

tendance estim®e de lôabondance d®cro´t tout au long de la p®riode du mod¯le, et lôabondance 

du stock reproducteur a diminu® jusquô¨ approximativement 1,502 fois SSBPME (IC à 80 % : 

1,32-1,68). La mortalité par pêche a augmenté progressivement au cours de la période du 

modèle avec F2015/FPME=  0,905 (IC à 80 % = 0,679ï1,132). » (voir le document pour un résumé 

plus complet) 

150. Le GTEPA a NOTÉ que le CV de croissance choisi (estimations empiriques) peut avoir produit des 

tailles maximales situées en dehors de la fourchette de longueurs observées. La valeur de la pente à 

lôorigine appliqu®e (0,79) ®tait plus ®lev®e que la valeur utilis®e dans lôévaluation 2015 (0,5) mais 

appropri®e, dôapr¯s les nouvelles estimations de la croissance et de la dynamique des populations de 

lôoc®an Indien.   

151. Le GTEPA a NOTÉ que lôhypoth¯se de s®lectivit® (logistique) utilis®e pour les p°cheries F1 et F2 

peut être appropri®e pour garantir que le mod¯le nôestime pas une biomasse cryptique de grands 

poissons, mais que peu dôinformations sur la s®lectivit® de ces p°cheries existent.  

152. Le GTEPA a NOTÉ que les r®sultats de lô®valuation diff®raient dans leurs estimations finales de 

lô®tat du stock selon lôajout des PUE et s®ries de capture alternatives, toutefois tous les mod¯les ont 

présenté une trajectoire similaire du stock, qui se dirige vers des valeurs plus élevées de F et plus 

faibles de SSB. Les principaux résultats de lô®valuation r®alis®e avec Stock Synthesis, présentés ci-

dessous (Tableau 6, Figure 10), indiquent que le stock nôest pas surexploit® ¨ lôheure actuelle et 

quôaucune surp°che nôa lieu, selon le sc®nario de r®f®rence.  

http://nft.nefsc.noaa.gov/Download.html
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153. Le GTEPA a NOTÉ que les deux incertitudes majeures de cette évaluation résident dans les prises 

historiques et les séries de PUE. Ces différences sont visibles dans les diagrammes de Kobe des 

diverses passes de PUE et prises historiques du scénario de référence, en termes relatifs (Figure 11). 

Lôimpact majeur de lôincertitude dans les prises se constate dans les estimations de la productivité 

du peau bleue (PME, BPME) (IOTCï2017ïWPEB13ï33 Rev_1), même s'il existe aussi une certaine 

sensibilité aux statistiques sur lô®tat relatif.  

154. Le GTEPA a NOTÉ que les projections des niveaux de capture 2015, estimées par le GAM 

(54 735 t), entraîneraient une diminution approximative de 50 % de la SSB jusquô¨ SSBPME, environ, 

d'ici 2025, du fait que la F projetée dépasse FPME (Tableau 7, Figure 12). Le GTEPA a NOTÉ que si 

les projections du futur état du stock sont actuellement fondées sur des niveaux de TAC variables, il 

pourrait ®galement °tre souhaitable, ¨ lôavenir, de projeter dôautres m®triques (p. ex. niveaux de 

mortalité par pêche).  

 
Tableau 6. Peau bleue : Principales quantit®s de gestion issues de lô®valuation SS3, bas®es sur le mod¯le de 

r®f®rence utilisant les prises de lôoc®an Indien estim®es par le GAM. 

Quantité de gestion océan Indien 

Estimation des prises 2015 (t) 54 735 

Prises moyennes 2011ï2015 (t) 54 993 

PME (t) (IC 80 %) 33 100 (29 500 ï 36 700) 

P®riode utilis®e dans lô®valuation 1950 - 2015 

FPME (IC 80 %) 0,30 (0,30 - 0,31) 

SBPME (t) (IC 80 %) 38 800 (34 200 ï 43 600) 

F2015/FPME (IC 80 %) 0,90 (0,68 ï 1,13) 

B2015/BPME(IC 80 %)  

SB2015/ SBPME 1,50 (1,33 - 1,63) 

B2015/B1950 (IC 80 %)  

SB2015/SB1950 0,52 (0,46 - 0,56) 

B2015/B1950, F=0  

SB2015/SB1950, F=0 1,02 
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Figure 10. Peau bleue : Diagramme de Kobe de lô®valuation SS3 appliqu®e ¨ lôoc®an Indien. Les résultats 

sont issus du modèle de référence final SS3. 

 

 

Figure 11. Peau bleue : Diagramme de Kobe de lô®valuation SS3 appliqu®e ¨ lôoc®an Indien. Les résultats 

sont issus de la grille de r®sultats de sensibilit® montrant les changements dans lôajout des séries de PUE et 

les séries alternatives de capture. Les séries de PUE sont identifiées par les abréviations suivantes : Japon-

début (JPNE), Japon-fin (JPL).  

 

 

 
Figure 12. Projections de la biomasse féconde par rapport à la biomasse vierge, basées sur les niveaux de 

capture 2015 estimés (par le GAM). Niveaux de capture projetés, pour neuf projections de captures 

constantes basées sur le niveau de capture moyen 2015 (54 735 t, ± 10 %, ± 20 %, ± 30 % et ± 40 %) .  
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Tableau 7. Peau bleue : Matrice de strat®gie de Kobe II de lô®valuation SS3 appliqu®e ¨ lôoc®an Indien. 

Probabilité (pourcentage) de violer les points de référence basés sur la PME pour neuf projections de captures 

constantes (niveau de capture 2015 : 54 735 t, ± 10 %, ± 20 %, ± 30 % et ± 40 %), dôici 3 ans et 10 ans. 

Point de 

référence et 

période de 

projection 

Projections de capture alternatives (par rapport au niveau de capture 2015) et probabilité (%) 

de violer les points de référence basés sur la PME (Bcible=BPME ; Fcible=FPME) 

Prises par rapport 

à 2015 60 % 70 % 80 % 90 % 100 % 110 % 120 % 130 % 140 % 

Prises (t) (32 841) (38 315) (43 788) (49 262) (54 735) (60 209) (65 682) (71 156) (76 629) 

B2018 < BPME 0 % 0 % 0 % 0 % 0 % 0 % 1 % 1 % 3 % 

F2018 > FPME 0 % 1 % 7 % 25 % 49 % 69 % 83 % 91 % 95 % 

           

B2025 < BPME 0 % 1 % 8 % 25 % 48 % 68 % 82 % 89 % 92 % 

F2025 > FPME 0 % 7 % 35 % 67 % 87 % 95 % 97 % 94 % 90 % 

 

Peau bleue : Synth¯se des mod¯les dô®valuation de stock en 2017 

155. Le GTEPA est CONVENU que lôavis final contenu dans le r®sum® ex®cutif devrait °tre fourni au 

moyen du modèle de référence utilisant les estimations des prises historiques du GAM et les séries 

de PUE du Portugal, de lôUE-France (La Réunion) et du Japon (fin). Les grands axes dôincertitude 

identifiés dans le modèle actuel concernent les prises et les indices dôabondance des PUE. Les 

r®sultats du mod¯le ont ®t® explor®s en fonction de leur sensibilit® aux grands axes dôincertitude 

identifi®s. Si les regroupements alternatifs de PUE ®taient utilis®s, lô®tat du stock ®tait l®g¯rement 

plus positif (B>>BPME et F<<FPME), tandis que si les séries de capture alternatives (trade et EUPOA) 

®taient utilis®es, lôestimation de lô®tat du stock aboutissait ¨ F>FPME.  

156. Le GTEPA est CONVENU de préparer la matrice de stratégie de Kobe II en intersession, avec les 

probabilit®s estim®es par MCMC, en vue de lôavis final (Tableau 7). 

157. Le GTEPA a PRIS NOTE du Tableau 8, qui fournit un aperçu des principales caractéristiques de 

chaque évaluation de stock du peau bleue appliquée à l'ensemble de l'océan Indien et présentée en 

2017 (4 types de modèles). De la même manière, le Tableau 9 fournit une synthèse des résultats des 

évaluations. 

158. Le GTEPA a NOTÉ que BPME a été estimée à approximativement 0,35 SSB0 dans le modèle SS3, 

0,39 B0 dans le modèle JABBA, et fixée à 0,5 B0 dans lôARS. Dans le mod¯le SS3, lôhypoth¯se sur 

la pente à l'origine détermine le point de référence SSBPME.  

 
Tableau 8. Peau bleue : £valuations de l'ensemble de lôoc®an Indien. R®sum® des caract®ristiques finales des 

mod¯les d'®valuation de stock appliqu®s ¨ la ressource de peau bleue de lôoc®an Indien en 2017.  
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Caractéristiques du 

modèle 

SS3 

(Doc n° 33 

Rev1) 

ARS 

(Doc n° 30) 

JABBA 

(Doc n° 31) 

PTPM 

(Doc n° 32)  

Disponibilité du logiciel 
Boîte à outils 

de la NOAA 

H.A. 

Andrade/code 

au Secrétariat de 

la CTOI 

https://github.com/Henning-

Winker/JABBA 

 

Structure spatiale de la 

population / zones 
1 1 1 

1 

Nombre de séries de PUE 3 0 3 5 distinctes 

Séries temporelles des 

prises 
3 6 1 

1 

Séries de capture utilisées 

(scénario de base) 
GAM GAM GAM 

Nominales 

Utilisation des prises par 

taille 
Oui Non Non 

Non 

Structuré par âge Oui Non Non Non 

Structuré par sexe Oui Non Non Non 

Nombre de flottilles 8 1 1 1 

Recrutement stochastique Oui Non Non Non 

 

Tableau 9. Peau bleue : Synthèse des principales quantités de gestion pour l'ensemble de l'océan Indien, 

issues des évaluations réalisées en 2017 (veuillez noter que la PPTM utilise un scénario de base différent, à 

savoir les prises nominales de la CTOI). 

Quantité de gestion 
SS3 

(Doc n° 33 Rev_1) 

ARS 

(Doc n° 30) 

JABBA 

(Doc n° 31) 

PTPM 

(Doc n° 32 Rev_1) 

Estimation des prises la 

plus récente (t) (2015) 

(estimations du GAM ou 

prises nominales pour 

PTPM) 

54 735 54 735 54 735 29 916 

Prises moyennes au cours 

des 5 dernières années (t) 

(2011-2015) 

(estimations du GAM ou 

prises nominales pour 

PTPM) 

54 994 54 994 54 994 29 507 

h (pente ¨ lôorigine) 0,79 n.d. n.d. n.d. 

PME (1 000 t) 

(IC 80 %) 

[fourchette de valeurs 

plausibles] 

33,1 (29,5 ï 36,7) 39,5 (32,1 ï 48,4) 47,3 (32,3 ï 83,7) 34,9 (22,8-57,9) 

Période de données 

(prises) 
1950 ï 2015 1950 - 2015 1950 ï 2015 

1980 - 2015 

Séries de PUE 
UE-PRT, UE-REU, 

JPN_L 
n.d. 

JPN_L, UE-PRT, UE-

REU 

JPN_L, UE-ESP, 

TWN-CHN, UE-PRT, 

IDN 

Période des PUE 

JPN_L (1992 ï 2015) 

UE-PRT (2000 ï 

2015) 

UE-REU (2007 ï 

2015) 

n.d. 

JPN_L (1992 ï 2015) 

UE-PRT (2000 ï 2015) 

UE-REU (2007 ï 

2015) 

 

JPN_L (1992 ï 2015) 

UE-ESP (2001 ï 2015) 

TWN-CHN (2004 ï 

2015) 

UE-PRT (2000 ï 2015) 

IDN (2005 ï 2015)   

FPME 0,31 (0,30 ï 0,31) 0,13 (0,12 ï 0,15) 0,14 (0,12 ï 0,16) 0,14 
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SBPME ou *BPME (1 000 t) 38,8 (34,2 ï 43,6) 
295,70 (241,64 ï 

355,86) 

349,24 (238,30 ï 

616,82) 
258,62 

F2015/FPME 

(IC 80 %) 

[fourchette de valeurs 

plausibles] 

0,904 (0,678 ï 1,13) 1,37 (0,88 ï 2,43) 0,87 (0,40 ï 1,74) 0,55 

B2015/BPME 

(IC 80 %) 

[fourchette de valeurs 

plausibles] 

n.d. 1,01 (0,7 ï 1,29) 1,33 (0,92 ï 1,72) 1,62 

SB2015/ SBPME 

(IC 80 %) 

[fourchette de valeurs 

plausibles] 

1,50 (1,33 ï 1,63) n.d. n.d. n.d. 

B2015/B1950 

(IC 80 %) 

[fourchette de valeurs 

plausibles] 

n.d. 0,5 (0,35 ï 0,65) 0,81 (0,51 ï 1,26) n.d. 

SB2015/SB1950 

(IC 80 %) 

[fourchette de valeurs 

plausibles] 

0,52 (0,46 ï 0,56) n.d. n.d. n.d. 

SB2015/SB1950, F=0 1,02 n.d. n.d. n.d. 

n.d. = non disponible 

8.2.3 Choix des indicateurs dô®tat de stock du peau bleue 

159. Le GTEPA a NOTÉ que lôARS est int®ressante en tant quôoutil exploratoire, en particulier comme 

m®thode de comparaison directe de lôeffet des diff®rentes prises historiques. Les mod¯les de 

production (JABBA et PTSPM) ont lôavantage d'int®grer les informations sur les PUE. Si les indices 

ne sont pas parfaits, ils fournissent davantage dôinformations, qu'il est utile dôint®grer. Enfin, le 

mod¯le SS permet ®galement dôint®grer des informations biologiques plus d®taill®es, notamment les 

données disponibles sur les tailles, et comme SS peut tirer profit de certaines informations 

biologiques, le GTEPA est CONVENU qu'il sôagit du mod¯le ¨ privil®gier pour lôavis de gestion.  

 

8.3 Élaboration d'avis de gestion pour le peau bleue et mise à jour de son résumé exécutif pour 

étude par le Comité scientifique  

160. Le GTEPA a ADOPTÉ l'avis de gestion élaboré pour le peau bleue et fourni dans le résumé 

provisoire sur l'état de ces ressources, et a DEMANDÉ  au Secrétariat de la CTOI de mettre à jour 

ce r®sum® provisoire dô®tat de stock avec les données 2016 les plus récentes sur les interactions et 

les résultats des projections MCMC de la matrice de stratégie de Kobe II, et de le fournir au CS dans 

le résumé exécutif provisoire, pour étude : 

¶ Peau bleue (Annexe IX). 

 

9. AUTRES REQUINS ET RAIES 

9.1 Examen des informations récentes sur la biologie, la structure de stock, les mesures 

d'atténuation des prises accessoires, les pêcheries et les données environnementales associées 

aux autres requins et aux raies 

Habitats du requin soyeux 

161. Le GTEPA a PRIS NOTE du document IOTCï2017ïWPEB13ï34, qui décrit la répartition des 

requins soyeux dans lôoc®an Atlantique en fonction des variables environnementales, dôapr¯s les 

données des observateurs espagnols de la pêcherie à la senne ciblant les thons tropicaux, dont voici 

le r®sum® fourni par lôauteur : 

« Ce travail vise à donner un premier aperçu des préférences environnementales des requins 

soyeux (Carcharhinus falciformis) en modélisant leur abondance à partir des données 

d'observateurs, au moyen de plusieurs facteurs océanographiques biotiques et abiotiques, de 

termes spatio-temporels et de variables liées aux opérations de pêche. Ce travail examine les 










































































































































































